
                                                                                     

 
 
 

UNITED NATIONS INDUSTRIAL DEVELOPMENT ORGANIZATION  
Vienna International Centre, P.O. Box 300, 1400 Vienna, Austria 

Tel: (+43-1) 26026-0 · www.unido.org · unido@unido.org 

 

 

 

 

OCCASION 

 

This publication has been made available to the public on the occasion of the 50
th

 anniversary of the 

United Nations Industrial Development Organisation. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

DISCLAIMER 

 

This document has been produced without formal United Nations editing. The designations 

employed and the presentation of the material in this document do not imply the expression of any 

opinion whatsoever on the part of the Secretariat of the United Nations Industrial Development 

Organization (UNIDO) concerning the legal status of any country, territory, city or area or of its 

authorities, or concerning the delimitation of its frontiers or boundaries, or its economic system or 

degree of development. Designations such as  “developed”, “industrialized” and “developing” are 

intended for statistical convenience and do not necessarily express a judgment about the stage 

reached by a particular country or area in the development process. Mention of firm names or 

commercial products does not constitute an endorsement by UNIDO. 

 

 

 

FAIR USE POLICY 

 

Any part of this publication may be quoted and referenced for educational and research purposes 

without additional permission from UNIDO. However, those who make use of quoting and 

referencing this publication are requested to follow the Fair Use Policy of giving due credit to 

UNIDO. 

 

 

CONTACT 

 

Please contact publications@unido.org for further information concerning UNIDO publications. 

 

For more information about UNIDO, please visit us at www.unido.org  

mailto:publications@unido.org
http://www.unido.org/


• 

i 
J 

11 

J 
J 
J 
J 
J 

J 

J 

J 

2 /637-
- -- - - -- -- - - -- -- -- ·- I lllll lllllll llll lllll lllll l~ll lllll lllll lllll llll Ill - -- --- --=--: """:.._:-":-_= 

f)( ;s ll\ITEl{NATION \LS .. \. 
T\l·\INTI N·\l\lt 'I· LNI ;1NI 11~1!\C; \I lfflC ·1 S 

lk1h1sl1a;t1 ~·'-" T\1:i;1lk""'''"' < ·1; 
'10'> I ( ;1NT 1SI >\\I 

·1..i 11~11 .'.'-'!.I.'\ Tdn I .'ti I' ,i .... h 

I .-kl.I\ tl~ll .'." \)\ '; 

XD9700073 

Ol{(;ANISArrION Ill~S NAl'IONS UNIES 
PC)UR I.JE lll~Vl~I"'<>PI>J~MENl' INilUSrfl{IEl.J 

({)NUDI) 

PlllJ./ET USIBKF/941104 

l'ROG/lAMME TJ'Al'PUJ EN MA111!-RE DE 
MAI NTJ~NANl'I~ I NJJU5)T/ll liLLE 

. ' f 

l~URKINA 1~-.ASO 

RAPPOltT FINAi, * 

l-1ahl1 pour k < iouvcrnc11lL'lll hurkinahl.· 
p;11 I'< >r~;111isatio11 des Nation' l Jnie' pour k 

Dcveloppemcnl lndustrid 

d'aprl:s 1c, t1;1vaux de I>< iS INTr:Rf\it\TIONAL S.A. 
sous-lrailant pour I'< >Nl 11>1 sou-. le cont rat 11'· l))/087 

I >istrih11111 •II IL''-l1c111k 



SOMMAIRE 

1. INTRODUCTION 

1.1 Avant-propos 

1.2 Historique 

1. 3 Objectifs du pro jet 

2. DEROULEMENT DU PROJET ET DUREE D'INTERVENTION 
EFFECTIVE DE DGS 

3. ACTIVITES 

Activite 111: 3 reportages sur la maintenance dans la presse ecrite, 
articles divers 

Activite 1/2: organisation d'une conference sur un theme specifique, 
ayant trait a la gestion de la maintenance d'equipements 

Activite 1/3: visite d'au moins 12 entreprises et foumiture de conseils 

ad hoc dans le domaine de la maintenance 

Activite 2/1: audit des services de maintenance de 3 entreprises-cibles 
et elaboration des recommandations d'amelioration 

Activire 2/2: assistance a la mise en oeuvre des recommandations 
prioritaires dans 3 entreprises-cibles 

Activite 311: 20 cadres/techniciens de maintenance des entreprises 

formes dans le domaine de la gestion des stocks 

Activite 4/1: selection et recrutement des 3 ingenieurs nationaux 

Activite 412: formation des ingenieurs nationaux par des cours en salle 

Activite 4/3: formation des ingenieurs nationaux sur le tas 

- I -

page: 

2 

3 

6 

7 

7 

8 

8 

9 

11 

11 

12 

13 

1-0f· 
;Uc.f.,) 
d{Mrµ.. 

·Jf,,,,~. 



4. 

Activite 4/4: organisation d'un stage a l'etranger pour 2 ingenieurs 
nationaux 

Activite non prevue au descriptif de projet: elaboration d'un annuaire 
des principales entreprises industrielles 

INGENIEURS NATIONAUX 

4. 1 Types et duree des formations donnees 

4.2 Activites menees 

4.3 Evaluation des capacites et performances 

5. DIVERS 

6. CONCLUSIONS ET RECOMMANDA TIONS 

7. ANNEXES 

- ii -

13 

13 

14 

14 

16 

17 

18 

18 

20 



1. INTRODUCTION 

1. 1 A vant-propos 

Le present rapport est le projet de rapport final portant sur les travaux executes par le 
projet US/BKF/94/104 "Programme d'appui en matiere de maintenance industrielle", 
phase I, tel que prevu au paragraphe 2.09 du contrat n° 95/087, conclu entre l'ONUDI et 
DGS International S.A. Les termes de reference du contrat sont repris en annexe 1. 

La periode couverte par le present rapport couvre Ia premiere phase du projet, d'une duree 
totale de 4 ans, mais scinde en 4 phases successives bien distinctes, chacune d'une duree 
d'un an. Cette execution par etapes successives est liee au mode de financement du projet 
(financement par le Gouvernement beige). 

Les resultats obtenus suite aux activites exercees pendant cette premiere phase sont 
conformes aux resultats attendus dans les termes de reference du contrat precite. 

En outre, aucun retard significatif n'a ete encouru dans les activites par rapport au plan de 
travail. 

1. 2 Historique 

Dans le cadre du projet ONUDI XP/BKF/88/080, execute en 1989, un diagnostic a ete 
fait a !'echelon national, devant servir de base a la definition d'une politique et strategie 
nationales de maintenance. 

Suite ace diagnostic, I'ONUDI a finance et execute le projet XP/BKF/90/057 pendant le 
deuxieme semestre 1990. Durant ce projet, un seminaire de sensibilisation et de reflexion 
a ete organise, qui a permis de degager les lignes directrices d'une politique et d'une 
strategie nationales de maintenance et de demontrer la necessite de mettre en oeuvre un 
programme d'appui dont Ies objectifs sont Ia sensibilisation et Ia concertation, le conseil 
et I'assistance technique et la formation. 

A defaut de sources de financement, ce programme d'appui (objet du present projet) n'a 
pu etre mis en oeuvre qu'en 1995. 

Malgre ce retard, le projet reste d'actualite et cadre parfaitement dans la strategie de 
developpement du Gouvemement burkinabe. En effet, le present projet, qui vise le 
renforcement des capacites techniques, des ressources humaines, et de l'appareil de 
production, constitue une mesure d'accompagnement non negligeable dans le processus 
de liberalisation de I'economie et de privatisation des entreprises publiques dans lequel 
s'est engage le Gouvemement. 
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1 . 3 Objectifs du projet 

1. 3. 1 Objectif de developpement 

L'objectif de developpement auquel le present projet doit contribuer est l'accroissement de 
la production et de la productivite des entreprises de production du secteur industriel et 
des secteurs assimiles (energie, agriculture, agro-alimentaire, travaux publics, transports, 
telecommunications, ... ) par le renforcement des industries existantes au moyen d'une 
meilleure maintenance. 

Cet objectif correspond aux grands axes du programme d'ajustement structure!, mis en 
place avec l'aide du FMI et de l'IDA; ce programme s'est notamment fixe comme objectif 
de realiser un taux de croissance du Produit Interieur Brut de 4 % par an. Pour atteindre 
cet objectif, le plan d'action pour le developpement industriel prevoyait une augmentation 
de l'efficacite de l'investissement dans le secteur industriel a travers: 

- la redynamisation des activites industrielles; 
- le developpement du secteur prive, et plus particulierement de la PME. 

1. 3. 2 Objectifs immediats 

Le projet vise a contribuer a ameliorer le taux de rendement global et a prolonger la duree 
de vie des capacites de production du pays, et ce a un coOt optimal et dans de bonnes 
conditions de securite, de qualite, et de respect de l'environnement. 

A cet effet, le projet entend reduire la sous-utilisation des equipements de production, du 
moins pour la composante attribuable a l'immobilisation des machines, a leurs 
dysfonctionnements et diminutions d'allure pour raisons techniques. 

Specifiquement, le projet a deux objectifs immediats, a savoir: 

1 . l'appui direct aux entreprises de production dans les differents domaines de la 
maintenance 

Cet appui direct conceme des prestations d'assistance et de conseil aux entreprises et, 
parallelement, des actions de formation du personnel de maintenance de ces 
entreprises 

2. la creation d'un ingeniorat national de conseil en maintenance industrielle 

Cet ingeniorat de conseil, financierement autosuffisant a la fin (de la quatrieme phase) 
du projet, pourra ainsi assurer la perennite des actions entreprises par le projet. 
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2. DEROULEMENT DU PROJET ET DUREE D'INTERVENTION 
EFFECTIVE DE DGS 

Les experts affectes au projet ont ete les suivants: 

- le chef d'equipe : Maurits DEPRAETERE 
- le coordinateur du projet : Patrick DE GROOTE 
- divers consultants pour des missions ponctuelles: 

• Patrick DE GROOTE (conference de sensibilisation; 0,37 hommes-mois en 12/95) 
• Lassane OUANGRAOUA (elaboration annuaire des entreprises; 0,4 hommes-mois 

effectifs sur la periode 12/95 - 03196) 
• Joost ROMMELAERE (formation de formateurs; 0,33 hommes-mois en 12/95) 
• Beau RAGBIR (assistance a la reorganisation et a l'informatisation des stocks a la 

societe SAEL; 0,9 hommes-mois en 06/96) 
- une equipe de backstopping et d'etudes, composee de divers ingenieurs et techniciens 

bases au siege de DGS. 

L'equipe d'ingenieurs nationaux etait composee comme suit: 

- DIALLO Moussa, recrute a partir du 01.10.95 
YATABARE Abdoulaye, recrute a partir du 01.10.95; a quitte le projet au 03.11.95 

- BAGRE Ahmed, recrute a partir du 02.11.95; a quitte le projet au 15.01.96 
- GUIEB RE Sylvestre, recrute a partir du 01.12.95 
- SEDGHO Josephine, recrutee a partir du 01.02.96 

Le personnel d'appui a debute au 01.09.95. Il s'agit de: 

- ZIDA Claire, secretaire 
DAN Moussa, chauffeur 

La duree totale (situation au 31.07 .96) et le lieu d'intervention de ce personnel sont repris 

au tableau de la page suivante: 
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PRESTATIONS EFFECTIVES 
FON CTI ON NOM (en hommes-mois) 

BURKINA BELG. TOTAL 

Experts 
- Chef d'equipe DEPRAETERE M. 11 I 12 
- Coordinateur DEGROOTEP. - 0,5 0,5 
- Consultants DEGROOTEP. 0,17 0,2 0,37 

OUANGRAOUA L. 0,4 - 0,4 
ROMMELAERE J. 0,33 - 0,33 
RAGBIRB. 0,9 - 0,9 

- Equipe de soutien au siege 
DGS a GANO I Bel~ique Divers - o.m. o.m. 

sous- total : 12,8 1,7 14,5 

Ingenieurs nationaux 
DIALLOM. 10 - 10 
YATABAREA. 1,1 - 1,1 

BAGREA. 2,5 - 2,5 

GUIEBRES. 8 - 8 
SEDGHOJ. 6 - 6 

sous-total : 27,6 - 27,6 

Personnel d'appui 
- Secretaire ZIDAC. 11 - 11 

- Chauffeur DANM. 11 - 11 

sous-total : 22 - 22 

GRAND TOTAL 62.4 1. 7 64 I 

Remarques: 

- In&enieurs nationaux 

Le total des prestations des ingenieurs nationaux au 31.07 .96 est de 27 ,6 hommes­
mois alors que le descriptif de projet prevoyait 30 HM, soit un manquant de 2,4 HM. 

Ceci est dO. non seulement au delai necessaire aux candidats pour se liberer de leurs 
occupations precedentes, mais resulte aussi du depart en debut de projet de deux des 
ingenieurs. 

Afin de respecter les 30 HM prevus au descriptif de projet, et compte tenu du fait que 
le stage en Belgique pour les ingenieurs DIALLO et GUIEBRE ne debute que le 
26.08.96, le contrat de ces deux ingenieurs a ete prolonge de 1,2 mois chacun. 

- Personnel d'appui 

Le personnel d'appui n'a ete recrute qu'au 01.09.95 (attente IruSe a disposition 
bureaux et livraison du vehicule du projet). 

Ces 2 agents ont ete recrute pour 12 mois chacun, conformement au descriptif de 
projet. 11 leur reste done au 31.07.96 chacun 1 HM a prester. 
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Compte tenu des remarques ci-dessus, le total des prestations effectives (au 08.09.96) et 
le lieu d'intervention du personnel du projet seront done comme suit: 

PRESTATIONS EFFECTIVES 
FONCTION NOM (en hommes-mois) 

BURKINA BELG. TOTAL 

Experts 
- Chef d'equipe DEPRAETERE M. 11 l 12 
- Coordinateur DEGROOTEP. - 0,5 0,5 
- Consultants DEGROOTEP. 0,17 0,2 0,37 

OUANGRAOUA L. 0,4 - 0,4 
ROMMELAERE J. 0,33 - 0,33 
RAGBIRB. 0,9 - 0,9 

- Equipe de soutien au siege 
DGS a GAND I Belgique Divers - o.m. p.m. 

sous-total : 12,8 1,7 14,5 
Ingenieurs nationaux 

DIALLOM. 11,2 - 11,2 
YATABAREA. 1, l - 1,1 
BAGREA. 2,5 - 2,5 
GUIEBRES. 9,2 - 9,2 
SEDGHOJ. 6 - 6 

sous-total : 30 - 30 
Personnel d'appui 
- Secretaire ZIDAC. 12 - 12 
- Chauffeur DANM. 12 - 12 
sous-total : 24 - 24 

GRAND TOTAL 66,8 1.7 68.5 
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3. A CTIVITES 

Les activites a mener en vue de realiser les resultats attendus et d'atteindre les objectifs 
immectiats peuvent etre schematises comme suit: 

OBJECT. IM MED. RESULT ATS ACTIVITES 

Appui direct aux I. Operateurs economiques, 1.1 3 reportages sur la maintenance 
entreprises de production services gouvemementaux et dans la presse ecrite, articles 

dans Jes differents centres de decision divers 

domaines de la d'entreprises sensibilises a la 
maintenance maintenance 1.2 Organisation d'une conference 

(40 participants) sur un theme 
specifique 

1.3 Visite d'au moins 12 entreprises 
et fourniture de conseils ad hoc 

2. Services de maintenance de 3 2.1 Selection 3 entreprises cibles, 

entreprises ameliores et audit et formulation 
perfonnants recommandations d'amelioration 

2.2 Assistance a la mise en oeuvre 
des recommandations prioritaires 

3. 20 cadres de maintenance 3.1 Organisation et animation d'un 
formes/perfectionnes dans le atelier-seminaire (minimum 20 

domaine de la gestion des participants) sur "la gestion des 
stocks stocks de pieces de rechange" 

Creation d'un ingeniorat 4. un noyau de 3 ingenieurs 4.1 Selection et recrutement de 3 

national de conseil en constitue et ayant beneficie ingenieurs nationaux 

maintenance industrielle d'une formation en 
organisation/gestion de la 4.2 Formation des ingenieurs 
maintenance nationaux par des cours en sa11e 

4.3 Formation des ingenieurs 
nationaux sur le tas 

4.4 Organisation d'un stage a 
I'etranger pour 2 des ingenieurs 
nationaux 
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Les activites menees par le projet ont done ete les suivantes: 

Activite 1/1: 3 reportages sur la maintenance dans la presse ecrite, 
articles divers 

Les deux principaux quotidiens burkinabe (L'Observateur Paalga et SIDWA YA) ont 
ete sollicites et ont accepte de publier un article annonc;ant le demarrage du projet et les 
domaines dans lesquels le projet entendait porter assistance aux entreprises burkinabe. 
Une copie de ces articles est reprise aux annexes 2 et 3. 

A la suite de ces articles, le projet a ete contacte par le Conseiller Technique pour la 
Formation Professionnelle Continue (cooperation franc;aise) aupres du Ministere de 
l'Enseignement Superieur et de la Recherche Scientifique. La Formation 
Professionnelle Continue assure entre autres des formations a la carte, notarnment en 
matiere de maintenance. Les responsables sont done interesses par notre projet et 

nous avons convenu de nous revoir periodiquement. 

Ensuite, le projet a fait appel a ces memes journaux pour annoncer la conference sur le 
theme "Importance de la maintenance pour l'economie de l'entreprise - Chiffres en 
Europe; chiffres en Afrique" (voir activite 2 ci-dessous). Les articles en question sont 
repris aux annexes 4 et 5. 

Les annexes 6 et 7 reprennent les articles de presse consacres a la couverture de la 
conference precitee. 

La conference de Ouagadougou a egalement fait l'objet d'un reportage TNB 
(Television Nationale Burkinabe), qui a ete insere dans le journal televise de 20 et de 
22 heures le 19.12.1995. 

La Radio Nationale a commente la conference dans son journal de 19 heures le 
19 .12.1995 et y a consacre un grand reportage/interview de 45 minutes dans son 
emission "FOCUS" du 27.12.1995. 

Le seminaire sur "Les pieces de rechange" a ete annonce par le quotidien SIDW A YA. 

Activite 1/2: organisation d'une conference sur un theme specifique, 
ayant trait a la gestion de la maintenance d'equipements 

Suite aux premieres visites d'entreprises, ii s'est avere interessant de retenir comme theme 
pour la conference: "Importance de la maintenance pour l'economie de l'entreprise -
Chiffres en Europe; chiffres en Afrique". L'annexe 8/1 reprend le sommaire de cette 
conference et du texte qui a ete remis aux participants. 

Le projet a fait appel a Monsieur Patrick DE GROOTE, Administrateur-Delegue de DGS 
International et coordinateur du projet, pour l'animation de cette conference. 
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Comme la majorite des entreprises se trouvent et a Ouagadougou et sur !'axe Bobo­
Dioulasso - Banfora, et qu'on ne peut raisonnablement demander a ces demieres de faire 
le deplacement pour assister a une conference, le projet a decide de dedoubler cette 
conference qui a eu lieu le 19/12/95 a Ouagadougou et le 20/12/95 a Bobo-Dioulasso. 

La conference de Ouagadougou (38 entreprises invitees; 33 dirigeants d'entreprise, 
directeurs techniques OU responsabJes de maintenance presents) etait placee SOUS le haut 
patronage de Monsieur le Secretaire General du Ministere du Commerce, de l'Industrie et 
de l'Artisanat. La conference de Bobo-Dioulasso (22 entreprises de Bobo-Dioulasso et de 
Banfora invitees; 19 DG OU directeurs techniques presents) etait placee sous le patronage 
de Monsieur le President de la Chambre de Commerce, d'Industrie et d'Artisanat de 
Bobo-Dioulasso. 

Le releve des entreprises invitees est repris comme annexe 8/2. 

Activite 1/3: visite d'au moins 12 entreprises et fourniture de conseils ad 
hoc dans le domaine de Ia maintenance 

L'equipe du projet a visite 20 entreprises. Ces visites ont perm.is d'exposer les objectifs 
du projet, les activites envisagees ainsi que la methodologie appliquee lors des 
interventions d'assistance du projet. 

Les entreprises visitees ont ete selectionnees de fa~on a couvrir un echantillon 
d'entreprises aussi large que possible (lieu d'implantation, secteur d'activites, taille, ... ) . 
Le rel eve des entreprises visitees est repris comme annexe 9. 

Les conseils ad hoc foumis durant ou suite a ces visites d'entreprises, ainsi que la 
sensibilisation faite a cette occasion, ont eu des resultats tres encourageants: 

- 10 entreprises ont demande que le pro jet procede a un audit de leurs services de 
maintenance. 

- 2 entreprises se sont declarees interessees par un audit de leurs services de 
maintenance mais n'ont pas. confirme leur demande d'intervention: FASO FANI 
(textile) et SONACEB (emballage carton). 

Activite 2/1: audit des services de maintenance de 3 entreprises-cibles et 
elaboration des recommandations d'amelioration 

Suite a l'interet manifeste par les entreprises visitees, il aurait ere mal per-ru de ne pas 
repondre a leurs demandes d'assistance. Le nombre d'audits que le projet a effectue 
durant la premiere phase est done nettement superieur aux previsions. 

A ce jour, le projet a effectue 8 audits de maintenance aupres des entreprises suivantes: 

- 8 -



- MABUCIG, les 20 et 21.11.1995 
SOSUCO, les 22 et 23.11.1995 

- SAPHYTO, le 4.12.1995 
- SOREMIB, les 27 - 28.12.95 et le 05.01.96 
- GMB, du 05 au 07.02.96 
- SOPAL, le 08.02.96 
- SIFA, les 23 et 24.01.96 
- SAP Olympic, du 04 au 06.03.96 

L'audit demande par la BRAKINA a ete reporte pour des raisons internes a la societe. 

La FASOPLAST, apres avoir demande un audit de }'ensemble de ses services de 
maintenance, a souhaite que le projet concentre son assistance sur la reorganisation de sa 
gestion des stocks. 

A la suite de ces audits, le projet elabore systematiquement un rapport d'audit, 
developpant les constatations faites, les recommandations, ainsi qu'un planning 
provisoire de mise en oeuvre des mesures d'amelioration. L'annexe 10 reprend, a titre 
d'exemple, le rapport d'audit de l'usine SOSUCO. 

Activite 2/2: assistance a la mise en oeuvre des recommandations 
prioritaires dans 3 entreprises-cibles 

Le projet a fourni une assistance approfondie a 4 entreprises: 

- FASOPLAST (plastique) a Ouagadougou, 
- SAEL (installations et maintenance installations electriques) a Ouagadougou, 

SAP Olympic (pneumatiques) a Bobo-Dioulasso, 
- GMB (minoterie) a Banfora. 

A la demande de FASOPLAST, le projet y a debute le 08.01.1996 une intervention 
d'assistance dans la reorganisation de la gestion des stocks et des magasins. La premiere 
phase de cette intervention de longue duree s'est achevee fin mai 1996, a la satisfaction de 
la Direction Technique concernee. 

Durant cette premiere phase de !'intervention, le projet y a procede a: 

- un inventaire des equipements a maintenir 
- une analyse des stocks de pieces de rechange 
- !'elaboration d'une grille de codification des pieces de rechange 
- la codification des pieces gerees sur stock 
- !'edition d'une nomenclature des pieces gerees sur stock. 

Nous joignons un extrait de cette nomenclature comme annexe 11. 
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Apres la conference organisee par le projet a Bobo-Dioulasso, SAP Olympic a fait appel 
au projet pour la reorganisation de ses services de maintenance. Les recommandations 
(annexe 12/1) du rapport d'audit ainsi que la methodologie de !'intervention Ont ere 
acceptees dans leur totalite. 

Le projet y procede actuellement a Ia phase 1 de Ia mise en oeuvre des recommandations 
(voir plan de travail de !'intervention en annexe 12/2). Cette premiere phase porte sur la 
mise en place d'un Bureau Technique de Maintenance, a savoir: 

Organisation et gestion maintenance 
• mise en place BTM (designation agent methodes) 
• codification machines 
• creation fiches techniques et historiques 
• planning + programme lubrification 
• definition concept de maintenance 
• creation et mise en application formulaires/documents 
• conception modele rapports mensuels et annuels 
• introduction d'un systeme d'imputations 

- Documentation technique 
• centraliser et inventorier la documentation 
• analyser, completer dans la mesure du possible, et tenir a jour la documentation 

technique 

G.M.~ 

Les recommandations du rapport d'audit concernaient essentiellement et dans l'ordre la 
mise en place d'une cellule methodes et ensuite seulement la reorganisation de la gestion 
des stocks. 

Vu les problemes rencontres dans ce domaine, la Direction Generale a souhaite que le 
projet se charge en premier lieu de la rationalisation de la gestion des stocks de pieces de 
rechange. 

L'intervention du projet, assez sirnilaire a celle a la FASOPLAST, ya debute le 26.04.96. 

II y a ete procede ace jour a l'inventaire des equipements a maintenir (equipements de 
production et auxiliaires) et a l'elaboration des grilles de codification. 

SAEL ·······--·· 

Suite au seminaire sur "Les pieces de rechange" auquel ont participe 3 agents de ses 
agents, la SAEL a demande une assistance du projet pour la reorganisation et 
l'informatisation de sa gestion des stocks. 
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L'intervention qui a debute le 03.06.96 a consiste a: 

- proceder a un inventaire et a une analyse des pieces et materiels a gerer sur stock 
- elaborer une grille de codification 
- codifier les pieces et materiels 
- definir les differents regimes de reapprovisionnement en fonction de la nature 

(frequence et regularite de consommation) des pieces et materiels ainsi que leurs 
parametres de reapprovisionnement 

- elaborer les criteres de selection du logiciel de gestion des stocks, repondant aux 
exigences imposees par les differents regimes de reapprovisionnement et compatible 
avec le logiciel de comptabilite deja en service 

- rediger le cahier des charges technique pour I' acquisition de ce logiciel 
- assister l'entreprise dans !'analyse des offres re9ues. 

Le projet a fait appel a un expert ad hoc, M. Beau RAGBIR, pour cette intervention. Le 
volume de travail pour !'expert ad hoc etait de 0,9 hommes-mois. 

La SOSUCO/Banfora souhaite faire appel au projet pour la mise en oeuvre des 
recommandations formulees a la suite de l'audit de maintenance. Elle reprendra contact 
avec le projet apres la campagne sucriere, soit en debut de la phase 2. 

Activite 3/1: 20 cadres/techniciens de maintenance des entreprises formes 
dans le domaine de la gestion des stocks 

Le seminaire sur "Les pieces de rechange" a eu lieu a Bobo-Dioulasso du 25 au 
27 .03 .1996. 32 participants en provenance de 18 entreprises ont assiste a ce seminaire. 
Dans leur rapport final, les participants se sont declares tres satisfaits et souhaitent que le 
projet organise d'autres seminaires sur les differents domaines concemes par la 
maintenance. 

Les 2 ingenieurs nationaux les plus anciens ont anime chacun une partie importante de ce 
seminaire. 

L'annexe 13/1 reprend le releve des participants au seminaire. Le programme du 
seminaire est repris a l'annexe 13/2. 

Activite 4/1: selection et recrutement des 3 ingenieurs nationaux 

Pour l'appel aux candidatures, une offre d'emploi a ere publiee pendant 2 jours ( 17 et 

18/08/95) dans les 2 principaux joumaux: L'Observateur Paalga et SIDW A YA. 

Le projet a fait passer un communique identique a la Radio Nationale les vendredi 18 et 

samedi 19/08/95, apres les nouvelles du matin, du midi et du soir. 
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Suite a ces annonces, 61 dossiers de candidature ont ete deposes au projet. 

Apres analyse des candidatures et apres avoir soumis la proposition de preselection a la 
Direction Generale de la Promotion Economique (D.G.P.E.) I Ministere du Commerce, 
de l'Industrie et de l'Artisanat (M.C.I.A.) et au Charge de Programmes PNUD en charge 
des dossiers ONUDI, 35 candidats ont ete convoques pour un test de selection le lundi 
11/09/95. La D.G.P.E. et le Charge de Programmes PNUD ont assiste au test. 

Deux ingenieurs ont ete affectes au projet des le 01.10.95. II s'agit de MM. YATABARE 
Abdoulaye et DIALLO Moussa. Mr. BAGRE Ahmed a rejoint le projet en 11195. 

Mr. Y AT ABARE a cesse ses activites au sein du pro jet en date du 03 .11. 95. II a ete 
remplace par Mr. GUIEBRE Sylvestre qui a rejoint le projet debut decembre 1995. 

Par la suite, Mr. BAGRE a a son tour quitte le projet en date du 14.01.96. II a ere 
remplace par Melle SEDGHO Josephine, ingenieur electromecanicien, qui avait participe 
aux tests de septembre 1995. 

L'equipe d'ingenieurs nationaux est done la suivante: 

- Mr DIALLO Moussa, recrute en 10/95, 
- Mr GUIEBRE Sylvestre, recrute en 12/95, 
- Melle SEDGHO Josephine, recrutee en 02/96. 

Activite 4/2: formation des ingenieurs nationaux par des cours en salle 

La formation en salle sur Jes differents themes de l'organisation/gestion de la maintenance 
s'est deroulee en parallele avec les interventions dans les entreprises, ce qui a permis de 
mettre directement en pratique les formations dispensees. 

Les principaux themes developpes concemaient: 

- les techniques d'audit de maintenance; 
- !'organisation et la gestion des services de maintenance~ 
- la documentation technique; 
- les pieces de rechange; 
- les dispositions a prendre en matiere de maintenance lors de l'achat d'equipements OU 

de rehabilitation d'usines. 

Une session "formation de formateurs" a ete arumee par le consultant Mr Joost 
ROMMELAERE en 12/95. Cette formation, qui a eu lieu durant la semaine qui precectait 
la conference dont question ci-dessus (activite 1/2), a permis aux ingenieurs nationaux de 
retirer de celle-ci un maximum d'informations pratiques. Les 2 ingenieurs Jes plus anciens 
au projet ont ainsi participe dans une large mesure a !'animation du seminaire sur "Les 
pieces de rechange" (activite 3/1). 
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Le chapitre 4, LES INGENIEURS NATIONAUX, precise, entre autres points, les types 
et la nature de formation donnee. 

Activite 4/3: formation des ingenieurs nationaux sur le tas 

La formation sur le tas a ete continue. En effet, toute intervention d'assistance aux 
entreprises du projet est preparee, executee et analysee en etroite collaboration entre CTP 
et ingenieurs nationaux. 

En plus du transfert technologique qui en resulte, cette fa~on de proceder contribue 
egalement a preparer Jes ingenieurs nationaux a leur autonomic de gestion ulterieure. 

Activite 4/4: organisation d'un stage a l'etranger pour 2 ingenieurs 
nationaux 

Un programme de stage pour MM. DIALLO Moussa et GUIEBRE Sylvestre a ere 
propose et approuve. II s'agit d'un stage de 5 semaines en organisation/gestion de la 
maintenance, organise par DGS International S.A. Le programme detaille de ce stage est 
repris a }'annexe 14. 

Ce stage aura lieu du 26/08 au 27 /09/96 a GAND/Belgique. 

Activite non prevue au descriptif de projet: elaboration d'un annuaire des 
principales entreprises industrielles 

Bien qu'il existait deja deux annuaires des entreprises, ceux-ci n'etaient pas actualises ou 
ne contenaient pas toutes les informations utiles pour notre projet. II etait done interessant 
de constituer, a usage inteme du projet, un annuaire des 100 principales entreprises 
industrielles burkinabe. 

L'elaboration de cet annuaire (volume de travail de 0,4 HM, echelonne sur la periode 
12/95 -03/96) a ete confiee a un consultant, Mr OUANGRAOUA Lassane. 

Cet annuaire contient les informations suivantes: 

- Norn de la societe 
- Statut 
- Adresse (localisation et adresse postale), numeros de telephone et fax 
- Production (secteur d'activites, produit principal et production auxiliaire) 
- Norn des principaux dirigeants (DG, DGA, Dir. Techn., ... ) 
- Capital de la societe 
- Effectifs en personnel (plein temps et saisonnier) 
- Representation OU agence a Ouagadougou. 
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4. INGENIEURS NATIONAUX 

4. 1 Types et durt~e des formations donnees 

L'ensemble des formations dispensees se sont basees sur des textes DGS, assembles 
sous forme d'un manuel en 3 tomes. 

Les differentes formations dispensees ont porte sur: 

- les techniques d'audit de maintenance 

Cette formation a debute par un cours en salle, d'une duree de 4 jours, durant laquelle 
ont ete developpes les points suivants: 

• la methodologie d'un audit: differents points a examiner et a evaluer (sous forme de 
questions et reponses), ordre a suivre dans l'enquete sur ces differents points; 

• I' analyse des constatations faites; 
• le rapport d'audit. 

Les ingenieurs ont ensuite participe en tant qu' observateurs aux 3 premiers audits 
(MABUCIG, SOSUCO et SAPHYTO), apres quoi une sceance de travail a permis 
d'expliciter certains points de I' audit. 

Les audits suivants ont ete faits en equipe (CTP + 1 ou 2 ingenieurs nationaux), et ce 
sont les ingenieurs nationaux qui ont ete charges d'elaborer le rapport d'audit, sous la 
responsabilite du CTP. 

Les ingenieurs impliques dans ces audits sont: 

• SOREMIB: MM DIALLO et GUJEBRE 
• GMB:MrDIALLO 
• SOP AL: MM DIALLO et GUJEBRE 
• SIF A: Mr GUIEB RE 
• SAP Olympic: Mr GUIEBRE et Melle SEDGHO 

- I' organisation et la gestion des services de maintenance 

La formation theorique (duree 3 jours) Sur ce sujet a ete donnee seulement a Melle 
SEDGHO et ce pour les raisons suivantes: 

• il etait urgent de proceder a cette formation pour Melle SEDGHO en preparation de 
!'intervention d'assistance a la SAP, alors que les 2 autres ingenieurs etaient 
occupes a d'autres activites; 

• ce theme fait partie du programme du stage de 5 semaines en Belgique pour les 
ingenieurs DIALLO et GUIEBRE; ii etait des lors possible de les exclure de cette 
formation. 
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Melle SEDGHO a ensuite participe activement avec le CTP a la premiere phase de 
l'intervention d'assistance a la SAP. Ence qui concerne I' organisation et la gestion de 
la maintenance, cette intervention portait sur les points suivants: 

• mise en place BTM (designation agent methodes) 
• codification machines 
• creation fiches techniques et historiques 
• planning + programme lubrification 
• definition concept de maintenance 
• creation et mise en application formulaires/documents 
• conception modele rapports mensuels et annuels 
• introduction d'un systeme d'imputations 

- la documentation technique 

La documentation technique constitue la principale source d'inforrnations tant pour 
I' elaboration des programmes et plannings de maintenance preventive que pour le 
choix et la designation des articles a gerer sur stock. 

La formation theorique sur ce theme a eu lieu en meme temps que la formation sur 
l'audit de maintenance. 

La formation sur le tas s'est faite a travers taus les audits et a l'occasion de chacune 
des interventions d'assistance aux entreprises. 

- les pieces de rechange 

En preparation du seminaire sur les pieces de rechange, il a ete decide que les 
ingenieurs nationaux essaieraient d'animer seuls chacun une partie du serninaire. De ce 
fait, la formation (d'une duree de 2 semaines) s'est faite d'une maniere particuliere, 
qui a d'ailleurs donne des resultats tres encourageants et qui pourra etre repetee par la 
suite. 

La methode est la suivante: 

• repartition du contenu du manuel entre les 3 ingenieurs nationaux, qui ont ensuite 
etudie leur partie en profondeur, tout en ayant la possibilite de demander des 
explications au CTP, Ia oil necessaire. 

• discussion individuelle avec le CTP sur les themes etudies. 

• simulation a 2 reprises du serninaire (public limite aux 2 autres ingenieurs et le 
CTP) par chaque ingenieur national, avec retroprojecteur et ecran, de sa partie du 
sujet. Questions et debat avec le public restreint. 
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Cette simulation de seminaire a ete filmee en video pour permettre aux ingenieurs 
d'apprecier et de corriger leur maniere d'animer le seminaire. 

La methode a donne entiere satisfaction. II en est resulte une tres bonne ma.ltrise du 
sujet. MM DIALLO et GUIEBRE ont anime chacun leur part du theme durant le 
seminaire organise par le projet. Vu son trac qui risquait de nuire par la suite a son 
image, ii a ete decide que Melle SEDGHO ne participerait pas a !'animation de ce 
premier seminaire du projet; ses themes ont ete repris par le CTP. 

- formation de formateurs 

Ainsi que specifie au chapitre 3, activite 4/2, une session "formation de formateurs" a 
ete animee par le consultant Mr Joost ROMMELAERE en 12/95. Cette formation, 
d'une duree d'une semaine, a permis aux ingenieurs nationaux (MM DIALLO et 
GUIBRE, Mr BAGRE ayant quitte le projet par la suite) de retirer de celle-ci un 
maximum d'informations pratiques en vue de I' animation du seminaire dont question 
ci-dessus. 

4. 2 Activites menees 

Toutes les interventions du projet ont ete menees en etroite collaboration entre CTP et 
ingenieurs nationaux. Systematiquement, ii a ete recherche a donner aux ingenieurs 
nationaux le maximum d'autonomie durant les interventions, fonction bien sfir de la 
difficulte de I' intervention et du progres dans leur assimilation des connaissances de base. 

- En ce qui conceme les audits de maintenance, Jes ingenieurs nationaux ont participe 
activement a plusieurs audits et sont en principe en mesure d'effectuer seuls le 
diagnostic d'une entreprise de taille PMEIPMI. Pour Jes entreprises de grande taille, 
avec une division maintenance tres developpee, la participation active du CTP reste 
necessaire. Ils sont egalement en mesure d'elaborer le projet de rapport d'audit, a 
finaliser avec la participation du CTP. 

- Apres une preparation poussee et !'elaboration du planning de !'intervention en 
commun aux bureaux du projet, les ingenieurs ont participe activement aux 
interventions d'assistance aux entreprises, dans la mesure de leurs capacites. S'il 
fallait traduire en % leur degre de participation, cela donnerait approximativement: 

• intervention en matiere de gestion des stocks et des magasins a la FASOPLAST: 
participation de Mr DIALLO a raison de 60% (75% pour les interventions sur le 
terrain et 40% pour le rapportage et !'elaboration des documents). 

• assistance a la reorganisation des services de maintenance a la SAP Olympic: 
participation de Melle SEDGHO a raison de 30%. 
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• assistance a la reorganisation et a I' informatisation de la gestion des stocks a la 
SAEL: participation des 3 ingenieurs nationaux a la partie reorganisation a raison de 
40%; participation passive a la partie informatisation. 

• assistance en matiere de gestion des stocks et des magasms aux GMB: cette 
intervention en est encore au premier stade; elle sera executee par MM GUIEB RE et 
DIALLO seuls, sous les directives et le controle du CTP. 

- Comme renseigne au point 4.1 ci-dessus, MM DIALLO et GUIEB RE ont anime avec 
succes chacun un tiers du serninaire de 3 jours sur les pieces de rechange. 

4. 3 Evaluation des capacites et performances 

Malgre la soixantaine de candidatures et la trentaine de personnes convoquees pour les 
tests de recrutement, il n'a pas ete possible de trouver des ingenieurs ayant une solide 
experience en matiere de maintenance industrielle. Bien que ceci constitue un handicap au 
depart, il y a egalement un aspect positif, a savoir leur volonte de se perfectionner en 
prevision de I' opportunite qui leur est offerte de creer leur propore societe. 

L'evaluation des ingenieurs peut se resumer comme suit: 

- Mr DIALLO Moussa: 

• faible experience technique, mais a fait des progres remarquables, suite a sa grande 
motivation, son assiduite et ses efforts d'apprendre. Present depuis le debut du 
projet, c'est aussi le plus ancien des ingenieurs nationaux. 

• consciencieux et attentif aux conseils prodigues, on pourra rapidement lui confier la 
responsabilite des interventions d'assistance aux entreprises; ceci d'autant plus 
qu'il n'hesite pas a demander de !'aide lorsqu'un probleme OU un imprevu Se 
presente. 

• tres bonnes qualites d' animateur de seminaire, pour lequel ii etudie et prepare les 
textes dans tousles details; cette facilite constitue un atout pour l'ingenieur-conseil. 

- Mr GUIEBRE Sylvestre: 

• le plus experimente mais le moins motive des ingenieurs nationaux. Ceci est 
vraisemblablement du au fait qu'il provient de la fonction publique ou ii a demande 
une mise en disponibilite ce qui lui permettrait, le cas echeant, de reintegrer son 
ancien emploi a la fin du projet. L'interet manifeste par les entreprises beneficiaires 
de l' assistance du projet devraient le convaincre de l' interet de s' installer en tant 
qu' ingenieur-conseil. 
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• devrait rapidement etre en mesure de mener de fa\:on assez autonome les 
interventions d' assistance aux entreprises; seule contrainte: apprehende a par I er des 
problemes rencontres qu' il cherchera a resoudre seul, avec le risque de s 'empetrer. 

• tres bonnes qualites d'animateur de seminaire, mais tendance a negliger la 
prepartion (etude prealable approfondie du sujet). 

- Melle SEDGHO Josephine: 

• tres peu d'experience industrielle mais assez bonnes connaissances techniques; 
assidue et motivee par l'opportunite offerte par le projet, d'autant plus qu'en tant 
que femme, elle a rencontre d'enormes difficultes dans la recherche d'un emploi. 

• sait se faire accepter et ne rencontre de ce fait pas d' obstruction dans ses 
interventions d'assistance aux entreprises; est intervenue avec succes a la SAP 
Olympic. 

• doit vaincre son trac avant de pouvoir animer un serninaire; il y aura lieu de lui faire 
faire des exercices dans ce domaine. 

5. DIVERS 

D'apres le contrat n° 95/087, conclu entre l'ONUDI et DGS International S.A., les 
acquisitions de materiel consomptible, pour un montant de 8000 $ US, incombent au 
sous-traitant. 

Le montant total des fournitures au 31.07 .1996 s'eleve a 5603 $ US. 

Les releves valorises de ces foumitures sont repris comme 

- annexe 15 pour les achats locaux (1713 $); 
- annexe 16 pour les foumitures au depart de la Belgique (3889 $). 

6 . CONCLUSIONS ET RECOMMANDA TIONS 

Les resultats obtenus suite aux activites exercees pendant cette premiere phase sont 
conformes aux resultats attendus dans les termes de reference du contrat n° 95/087' 
conclu entre l'ONUDI et DGS International S.A. 

Quantitativement, les activites sont superieures a celles prevues au descriptif de projet. En 
outre, aucun retard significatif n'a ete encouru dans les activites par rapport au plan de 
travail. 
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L'ensemble des prestations du projet s'est deroule a l'entiere satisfaction des beneficiaires 
(entreprises ayant fait appel a l'assistance du projet, participants au seminaire). 

Lors de la reunion d'evaluation du projet, tenue a Ouagadougou en date du 15.04.96, 
Monsieur le Secretaire General du Ministere du Commerce, de l'Industrie et de l'Artisanat 
a d'ailleurs felicite le projet pour la qualite et l'intensite de ses activites. 

Tous les participants a cette reunion d'evaluation ont insiste Sur }'importance d'eviter 
toute interruption entre les phases I et II du projet . De meme, compte tenu du niveau 
quantitatif et qualitatif des services de DGS International durant la phase I, la reunion 
d'evaluation a recommande de recourir a ce meme sous-traitant pour !'execution de la 
phase II, sous forme d'un contrat de gre a gre. 
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Annexe 1/1 
Septembre 1994 

TERMES DE REFERENCE DU CONTRAT DE SOUS-TRAITANCE 

Pays BURKINA FASO 

Titre du projet Programme d'appui en matiere de maintenance 

N° du projet US/BKF/94/104 PHASE I 

A. INFORMATIONS GENERALES DE BASE 

Le Burkina Faso, d'une superficie de 274.000 km2, a une population de 9,49 millions 

d'habitants (1992), avec un taux de croissance de l'ordre de 2,6 % . 

La population est relativement jeune: 44 % de la population a moins de 15 ans. 

Le niveau d'industrialisation du Burkina Faso est parmi les plus eleves de toute la 

region du Sahel. 

Le PNB est d'environ 3 milliards de $ US (1990). D'apres les estimations de la 

Banque Mondiale (1990), l'industrie represente 24% du PNB (dent 15% pour le 

secteur manufacturier), !'agriculture 32% et les services 44%. 

Le principal secteur conceme par le present projet est l'industrie. Le projet pourra 

neanmoins fournir un appui direct a 
utilisateurs d'equipements (l'energie, 

transports, les telecommunications, ... ). 

tous les autres secteurs de l'economie, 

!'agriculture, les travaux publics, les 

Le nombre d'entreprises ayant une activite industrielle est d'un peu plus de 100. Les 

plus importantes sent actives dans le textile (SOFITEX, Societe burkinabe des Fibres 

Textiles) et l'agro-alimentaire (SOSUCO, Societe Sucriere de la Comee GMB, 

Grands Moulins Burkinabe). 

La plupart des entreprises sont concentrees sur Ouagadougou et sur Bobo-Dioulasso 

(axe Bobo-Dioulasso - Banfora). 

La majorite de ces entreprises etaient et sont encore des entreprises publiques ou 

mixtes, avec une large participation de l'Etat. Neanmoins, un programme re 
privatisation est en cours, dans le cadre du PAS (Programme d'Ajustement 

Structure!). Actuellement, quelques 18 societes sont en cours de privatisation, 

couvrant tous les sous-secteurs: minoterie, cuir, machinerie agricole, produits 
pharmaceutiques, cimenterie, brasserie, textile, agro-alimentaire, ... 
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La situation economique generate du pays est caracterisee par des niveaux re 
production tres faibles et instables dans tous les domaines, des echanges commerciaux 
internes limites et une dependance financiere grandissante vis a vis de l'exterieur. 

Malgre les efforts faits pour son developpement, le secteur industriel fait face a re 
graves difficultes, se traduisant par un taux tres bas de production. La disponibilite 
technique moyenne des installations de production laisse nettement a desirer. Une des 

causes principales de la faible disponibilite des equipements techniques est une 

maintenance insatisfaisante sous tous ses aspects, qui trouve son origine dans des 

problemes d'age des equipements, de personnel, de documentation technique, de pieces 

de rechange, d'organisation, etc. 

Afin de faire face aux problemes socio-economiques que le pays rencontre, le 
Gouvernement a decide de mettre en oeuvre un Programme d'Ajustement Structure! 
(PAS) avec l'aide du FMI et de la Banque Mondiale. Une convention dans ce sens a ete 
signee avec le FMI en mars 1991, portant sur une aide de 31 millions de$ US, dont 

seulement 6,3 m. ont ete liberes a ce jour, malgre que certains des objectifs fixes ont 

ete atteints, voire depasses dans les deux premieres annees du programme. 

Des objectifs retenus dans le cadre de ce programme, on retiendra en particulier ceux 

qui concernent directement le present projet: 

- realiser un taux de croissance du PNB reel de l'ordre de 4 % en moyenne par an; 
favoriser les exportations; 

- lever les contraintes principales a la croissance economique a long terme : la 
croissance demographique, la qualification insuffisante des ressources humaines et 
la degradation de l'environnement. 

Pour atteindre ces objectifs, la strategie du Gouvernement s'appuie sur : 

- !'augmentation de la production agricole; 
- le developpement du secteur prive; 
- !'amelioration de la gestion du secteur public; 
- la promotion de !'education de base et des services primaires de sante. 

Toujours dans le cadre du PAS, le Gouvernement a opte pour une politique re 
liberalisation de l'economie et s'est engage dans un processus de privatisation des 

entreprises publiques. Ainsi, sur la centaine d'entreprises denombrees, 18 et non des 

moindres sont actuellement en cours de privatisation. 

Le developpement des secteurs productifs de l'economie constitue un des axes 
principaux dans la politique de developpement industriel. Dans son Plan d9 
Developpement quinquennal pour la periode 1991-1996, le Gouvernement y consacre 
pres de 3/4 de l'investissement total prevu. 
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Dans le cadre du projet ONUDI XP/BKF/88/080, execute en 1989, un diagnostic a ete 
fait a !'echelon national, devant servir de base a la definition d'une politique et 
strategie nationales de maintenance. 

Suite a ce diagnostic, l'ONUDI a finance et execute la phase II (projet 
XP/BKF/90/057) pendant le deuxieme semestre 1990. Durant cette deuxieme phase, 

un seminaire de sensibilisation et de reflexion a ete organise, qui a permis de degager 

les lignes directrices d'une politique et strategie nationales de maintenance et d3 

demontrer la necessite de mettre en oeuvre un programme d'appui dont les objectifs 

sont la sensibilisation et la concertation, le conseil et !'assistance technique et la 

formation. A defaut de sources de financement, ce programme d'appui (objet du present 
projet) n'a pu etre mis en oeuvre avant ce jour. 

Le present projet constitue un complement indispensable au projet ONUDI 
DP/BKF/90/013, "Gestion Strategique du Developpement lndustriel", en cours 

d'execution. II pourra egalement completer favorablement le projet de "Preparation 
d'un dispositif de promotion industrielle", actuellement en cours de reformulation. 

Le present projet sera place sous la tutelle du Ministere de l'lndustrie, du Commerce 
et des Mines. 

Le projet devra cooperer avec les organisations bilaterales et internationales ainsi 

qu'avec les projets touchant directement ou indirectement le developpement 

industrial, notamment avec les autres projets ONUDI, FAO, Banque Mondiale, FED, 

BAD,CCCE, ... 

Le· present projet, d'une duree de 4 ans, sera scinde en 4 phases successives bien 
distinctes, chacune d'une duree d'un an et ayant chacune leur finalite. Cette execution 

par etapes successives est liee au mode de financement du projet. 

B. BUT DU PROJET 

1 ) En general 

L'objectif de developpement auquel contribuera le present projet est l'accroissement 
de la production et de la productivite des entreprises de production du secteur 
industriel et des secteurs assimiles (energie, agriculture, agro-alimentaire, travaux 
publics, transports, telecommunications, ... ) par le renforcement des capacites 

existantes au moyen d'une meilleure maintenance. 

Cet objectif correspond aux grands axes du programme d'ajustement structure!, mis en 

place avec !'aide du FMI et de l'IDA; ce programme s'est notamment fixe comme 
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objectif de realiser un taux de croissance du Produit lnterieur Brut de 4 % par an. 
Pour atteindre cet objectif, le plan d'action pour le developpement industriel prevoyait 

une augmentation de l'efficacite de l'investissement dans le secteur industriel a 
travers: 

- la redynamisation des activites industrielles; 

- le developpement du secteur prive, et plus particulierement de la PME. 

2 ) En particulier 

Le projet contribuera a ameliorer le taux de rendement global et a prolonger la duree 

de vie des capacites de production du pays, et ce a un coat optimal et dans de bonnes 

conditions de securite, de qualite, et de respect de l'environnement. 

A cet effet, le projet visera a reduire la sous-utilisation des equipements d9 

production, du moins pour la composante attribuable a l'immobilisation des machines, 

a leurs dysfonctionnements et diminutions d'allure pour raisons techniques. 

Specifiquement, le projet a deux objectifs immediats, a savoir: 

1. l'appui direct aux entreprises de production dans les differents domaines de la 

maintenance 

Cet appui direct concernera des prestations d'assistance et de conseil aux 

entreprises et, parallelement, des actions de formation du personnel d9 

maintenance de ces entreprises 

2. la creation d'un ingeniorat national de conseil en maintenance industrielle 

Cet ingeniorat de conseil, financierement autosuffisant a la fin du projet, pourra 

ainsi assurer la perennite des actions entreprises par le projet. 

Ainsi que specifie plus haut, l'atteinte des objectifs immediats se fera en 4 phases 

successives bien distinctes, chacune d'une duree d'un an et ayant chacune leur finalite. 

Le present document concerne les termes de reference pour la premiere phase du 
pro jet. 
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C. PORTEE DES SERVICES CONTRACTUELS 

Les resultats attendus de la premiere phase du pro jet et les activites a realiser par I e 

sous-traitant en vue de l'obtention de ces resultats sont les suivants : 

Pour l'objectif immediat n° 1 : appui direct aux entreprises de production dans les 

diff erents domaines de la maintenance 

RESULTAT 1 OPERATEURS ECONOMIQUES, SERVICES GOUVERNEMENTAUX ET 

CENTRES DE DECISION D'ENTREPRISES SENSIBILISEES A LA 

MAINTENANCE 

-~~-~!X!~.~-~----P.C?.~-~-.!~.X~~~!~-~~ .... 1.: 

1 . 3 reportages sur la maintenance dans la presse ecrite, articles divers; 

2. Organisation d'une conference (40 participants) sur un theme specifique, ayant 
trait a la gestion de la maintenance d'equipements. 

Cette conference s'adressera plus particulierement aux preneurs de decision. 

3. Visites d'au moins 12 entreprises et fourniture de conseils ad hoc dans I e 
domaine de la maintenance. 

RESULTAT 2 SERVICES DE MAINTENANCE DE 3 ENTREPRISES AMELIORES ET 

PERFORMANTS 

-~~-~!X!~.~-~---.P.C?.~X .. !~J~~~!~-~~----~-: 

1 . Sur base des actions menees dans le cadre de la sensibilisation et suite aux 

contacts avec les differents acteurs, selection de 3 entreprises-cibles, 
interessees par une reorganisation de leurs services de maintenance. Audit des 

services de maintenance de 3 entreprises interessees et elaboration des 

recommandations d'amelioration; 

2. Assistance a la mise en oeuvre de ces recommandations. 
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RESULTAT 3 20 CADRES/TECHNICIENS DE MAINTENANCE DES ENTREPRISES 

DE PRODUCTION AVANT ETE FORMES/PERFECTIONNES DANS LE 

DOMAINE DE LA GESTION DES STOCKS 

Organisation et animation d'un atelier-seminaire sur "la gestion des stocks de pieces de 

rechange", auquel participeront une vingtaine de cadres/technicians de maintenance en 
provenance des entreprises de production: 

- choix des themes, des conferences, communications et debats. 
- definition du programme et du calendrier (sur maximum 4 jours) 
- preparation des textes 

- organisation pratique de l'atelier-seminaire 
animation de l'atelier-seminaire 

- etablissement d'un document de synthese (conclusions et recommandations des 

participants). 

Le programme de cet atelier-seminaire developpera entre autres les points suivants : 

1. INTRODUCTION 

2. LES ELEMENTS CONSTITUIIFS D'UN EOUIPEMENT INDUSTRIEL 

2. 1 Les plans et la documentation technique du f abricant 
2. 2 La standardisation et l'interchangeabilite 

3. LE Q-!QIX DES PIECES A MEITRE EN ST00< 
3. 1 Determination des pieces a mettre en stock 

3. 2 Estimation du niveau du stock 

4. LA DESIGNATION ET LA CODIFICATION DES PIECES 

4. 1 Introduction 

4. 2 La designation des pieces 
4 . 3 Le systeme de codification 

5. LA GESTION DES PIECES DE REQW.K;E 

5 . 1 Les parametres de gestion 
5. 2 La gestion des stocks et le reapprovisionnement 
5. 3 L'analyse des stocks 
5. 4 Le suivi des consommations et la mise a jour du fichier 

6. LES TECHNIQUES DE MAGASINAGE 

7. LA MISE EN PLACE D'UN SERVICE GSM DANS UNE USINE 

7. 1 Organisation 

7. 2 Le planning de mise en place d'un service GSM 
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Les ingenieurs nationaux participeront en tant qu'observateurs a la preparation et a 
!'animation de l'atelier-seminaire. Dans les phases suivantes, ils participeront eux­

memes progressivement de plus en plus activement a !'organisation et a !'animation ce 
ces activites. 

Pour l'objectif immediat n° 2: creation d'un ingeniorat de conseil en maintenance 

industrielle 

RESULTAT 1 UN NOYAU DE 3 INGENIEURS NATIONAUX CONSTITUE ET A YANT 

BENEFICIE D'UNE FORMATION EN ORGANISATION/GESTION DE 

LA MAINTENANCE 

A~~!~!~.~-!! .... P.~~-~-.!~.X~~~!~.~~ ... J.: 

1. Selection (voir description de poste; annexe Ill au document de projet) et 

recrutement des 3 ingenieurs nationaux qui constitueront l'ingeniorat de conseil 

en maintenance. 

2. Formation des ingenieurs nationaux, par des cours en salle, dans les domaines 

suivants: 

- !'organisation et la gestion de la maintenance 

- la documentation technique 

- la gestion des stocks de pieces de rechange 

- le diagnostic de maintenance 

3. Formation des ingenieurs nationaux sur le tas a !'occasion des visites et 

interventions dans les entreprises, effectuees dans le cadre des activites pour les 

resultats 2 et 3 de l'objectif immediat n° 1 ci-dessus. 

4. Organisation d'un stage a l'etranger pour deux des ingenieurs nationaux. 

Le programme de ce stage sera defini en cours de projet, en fonction du profil des 

candidats. 

D. EXPERTS ET SERVICES A FOURNIR PAR LE SOUS-TRAITANT 

1 ) Personnel 

- 1 chef d'equipe (CE) et expert en organisation/gestion de maintenance, pendant 1 2 

mois (congas inclus), dont 1 mois au siege du sous-traitant pour la preparation du 

projet;. La description de paste du CE est jointe en annexe. 
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- experts ad hoc (consultants), a definir en cours de projet, pour un volume total d3 
2 hommes-mois effectifs. 

- 3 ingenieurs nationaux, a recruter, pendant 10 mois (conges inclus), a partir du 
01 /1 2/94. 

- le personnel d'appui national: 1 secretaire et 1 chauffeur, a recruter, pendant 1 2 
mois (conges inclus), a partir du 01/10/94. 

2 ) Appui technique 

- support logistique permanent du siege du sous-traitant pour le bon deroulement des 

activites du projet. 

3 ) Deplacements a l'interieur du pays 

Le sous-traitant prendra en charge toutes les depenses pour les deplacements a 
l'interieur du pays a raison de 40 nuitees pour le chef d'equipe et les experts ad hoc et 

de 80 nuitees pour les ingenieurs nationaux. Les deplacements seront decides en 
commun accord entre le sous-traitant et la contrepartie nationale. 

4 ) Organisation de voyages d'etudes 

Le sous-traitant prendra en charge !'organisation des voyages d'etudes, y compris frais 
de formation, les frais de voyage et les indemnites des stagiaires jusqu'a un montant 
maximum de 15.000 $ E.U. 

5 ) Achat de materiel 

Le sous-traitant fournira le materiel consomptible qui sera decide au courant du 
projet jusqu'a un maximum de 8.000 $ E.U. 

E. CALENDRIER GENERAL 

Au debut de chaque phase, un plan de travail detaille pour !'execution des activites de la 
phase concernee sera etabli par le CE affecte au projet, en consultation et en accord 
avec la contrepartie nationale et l'ONUDI. Ce plan sera etabli immediatement apres 
l'arrivee du CE, puis revu et mis a jour periodiquement selon les besoins. 

Le plan de travail signe par les parties sera attache au document de projet comme 
annexe, et sera considere comme partie integrante de ce document. 

Le projet fera l'objet d'examens periodiques conjoints conformement aux usages et 

procedures etablis pour le controle de !'execution des projets et du programme. Une 
evaluation bipartite (Gouvernement - ONUDI) sera organisee 2 mois avant la fin d3 
chaque phase. En outre, au milieu de la Phase Ill une evaluation en profondeur sera 
faite. 
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La date exacte et les termes de reference des diverses evaluations seront decides par 
consultation entre le Gouvernement et l'ONUDI. 

F. RAPPORTS 

Le CE du projet etablira les rapports suivants, en langue fran~aise: 

1. Un rapport de fin des travaux preparatoires executes au Siege du Contractant. 

2. Un rapport intermediaire (a la fin du sixieme mois de cette phase) sur l'etat 
d'avancement du projet, etabli en consultation avec la contrepartie nationale, s u r 

les imprimes et selon les procedures prevues par l'ONUDI. 

3. Un rapport final trois mois avant l'achevement de la phase. 
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Annexe2 

Un. projet "maintenance" 
au service des entreprises 
burkinabe 
Conscient que la liberalisation de 

l'economie reclame certaines 
mesures d'accompagnement d'une part, 
et que la maintenance deficiente 
constitue un des principaux obstacles a la 
produclivite du secteur industriel-d'autre 
part, le ministare du Commerce, de 
l'lndustrie et de r Artisan at a juge 
opportun de faire appel a une assistance 
de l'ONUDI (Organisation des Nations­
Unies pour le Developpement industrial) 
dans le domaine de la maintenance 
industrielle. 
C'est ainsi que le projet ONUDI 
US/BKF/94/104, •Programme d'appui en 
matiere de maintenance industriel/ewvient 
de demarrer. Ce projet, finance par le 
gouvemem&nt beige, est place sous la 
tutelle du ministere du Commerce, de 
flndustrie et de l'Artisanat. 
Un des objectils de ce projet consiste a 
fournir un appui direct en matiere de 
maintenance a toute entreprise 
interessee. 
Parmi las diflerents domaines de la 
maintenance, couverts par le projet, 
citons: 

L'organisation I gestion de la 
maintenance 
• Audit des services de maintenance; 
• Definition de strategies et concepts de 
maintenance; 
• Elaboration d'un organigramme de 
maintenance en fonction des t!ches a 
assurer et definition du role et de 
!'organisation des differentes cellules 
(eludes de restructuration); 
- Elaboration et ,..,ise en place de tous les 
documents et lffil-'10.nes necessaires a la 
saisie correcte des donnees; 
- Prog.ammes de maintenance el 
pl ~"· .ation des interventions 
(lubrification et maintenance preventive, 
revisions periodique!., remplacements 
planifies ... ) 
- Assistance a !'acquisition (preparation, 
choix et mise en place) d'une GMAO 
(Gestion de la Maintenance Assistee par 
Ordinateur). 

La documentation technique 
- Analyse de la documentation disponible; 

- Etude en vue de completer la 
documentation technique manquante, ou 
inadaptee; 
- Mise a jour de la documentation 
existante: 
- Elaboration de dossiers-machines; 
- Etudes d'interchangeabilite; 
· Elaboration d'un decoupage usir.e; 
codification et classement de la 
documentation technique sur base de ce 
decoupage; 
- Etablissement d'un cahier des charges 
specifique pour la documentation 
technique lors de )'acquisition de 
nouveaux equipements; 
- Projets specifiques en matiere de 
documentation technique. 

La gestion des stocks de pieces de 
rechange 
- Analyse situation existante; 
- Identification des pieces en stock; 
- Detennination des besoins et estimation 
des niveaux des stocks; 
- Designation et codification des pieces 
de rechange; 
- Determination des paramatres de 
gestion; 
- Techniques de magasinage; 
- Mise en place d'un service (GSM) 
(Gestion des stocks et magasins); 
- Etablissement d'un cahier des charges 
pour Jes pieces de rechange lors de 
!'acquisition de nouveaux &quipements. 

Les ressources humaines 
- Analyse des besoins en personnel, 
qualitatils et quantitatils; 
- Selection en cas de recrutement; 
- Formation sur le tas lors des 
interventions d'assistance du projet; 
- seminaires de sensibilisation du 
personnel de maintenance et de 
production; 
- Formations en groupe (ateliers· 
seminaires specialises); 
- Formation a la carte suivant possibilites; 
· Etablissernent d'un cahier de charges 
specifique pour la formation du personnel 
de maintenance lors de !'acquisition de 
nouveaux equipements. 

--------------------PAGED 
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MAINTENANCE INDUSTRIELLE 

Vers la creation d'une 
capacite nationale 

d'ingenierie de conseil 
Depula 1990, le gouvernement burkinabe a demande une assistance 
de l'ONUDI dans le domaine de la maintenance industrielle. Le projet 
ONUDI US/BKF/941104 intitule "Programme d'appui en matiere de 
maintenance lndustrielle", sur financement beige va bientot 
demarrer dans notre pays pour une duree de quatre ans. 
II vise a ameliorer la qualite et l'efficacite des services de 
maintenance, augmenter leur productivit~ et contribuer a la creation 
d'une capacite nationale d'ingenierie de conaeil en maintenance. 

ares sont les entreprises qui ne 
conoaissent pas de problemes 
esultant d'une maintenance 

dc!ficiente ou insuffisante : les produits. 
frabriques ne sont pas conformes aux 
normes de qualite pour lesquelles les 
machines ont etc con~ues, la securite 
est insuffisante et la protection de 
l' environoement inexistante, la 
coosommation de pieces de rechange 
est trop elevee, la motivation du 
personnel laisse A desirer. 
Bien sQ.r, il ne faudrait pas generaliser 
sans plus. ll est evident que certaines 
usin~ marchent mieux que d'autres et 
qu'elles n'ont pas toutes ces problemes 
identiques. 
Neanmoins, il est un fait que chaque 
enlreprise est confrontee, bien qu •A des 
degres differents, A des problemes de 
maintenance qui peuvent !tre 
regroupes en 5 families : 
- problemes lies aux equipements et A 
leur fonctionnement ; 
- problemes d'organisation et de 
gestion de la maintenance ; 
- problemes de moyens materiels, 
specialement la documentation 
technique et !es pieces de rechange ; 
- problemes lies aux ressources 
humaines; 
- ·contraintes financieres et -problemes 
divers lies A !'infrastructure locale et 
logistique. 
C'est precisement avec comme 
objectif de foumir assistance et conseil 
dans ces differents domaines aux 
entreprises interessees qu'un nouveau 
projet de cooperation, intitule 
"Programme d' appui en matiere de 
maintenance industriellc'', vient de 
debutcr. 

Ce proejt de l'ONUDI. d'une duree de 
4 ans. finance par le gouvernemcnt 
beige. est place sous la lUtc~lle du 
ministi:re du Corrunerce. de l'Industrie 
et de l' Artisanat. 
Parmi !es differents domaines de la 
maintenance, couverts par le projet. 
nous citerons : 

L'organisation/gestion de la 
maintenance : 
- audit des services de maintenance ; 
- definition de strategies et concepts de 
maintenance ; 
- elaboration d'un organigramme de 
maintenance en fonction des tlcbes A 
assurer et definition du rOle et de 
l'organisation des differentes cellules 

· (etudes de restructuration); 
- elaboration et misc en place de de 
tous les documents et imprimes 
necessaires A la saisie correcte des 
donnees; 
- programmes de maintenance et 
planification des interventions 
(lubrification et maintenance 
preventive, revisions periodiques. 
remplacements planifies, ... ) ; 
- assistance A I' acquisition et a la misc 
en place d'une GMAO (Gestion de la 
maintenance assistee par ordinateur). 

La documentaiton techique : 
- analyse de la documentation 
disponible ; 
- etude en vue de completer la 
documentation technique manquante, 
ou inadaptee ; 
- mise a jour de la documentarion 
existante; 
- elaboration de dossiers-machines ; 



- etudes d•intercbangeabilite ' 
- elaboration d'uo decoupage usine ; 
codification et classement de la 
documentation technique sur base de 
ce decoupage ; 
- etablissement d•un cahier des charges 
polU' la docamentation tecbique lors de 
l' acquisition de nouveaux &]u~ments 

- projets sp6cifiques de documentation 
tecbique. 

La gestton des stocks de pieces 
de rechange : 
- analyse sitliation axistante; 
- identification des pieces en stock ; 
- determination des besoins et 
estimation des niveaux des stocks ; 
- designation et codification des pieces 
de rechange ; 
- determination des parametres de 
gestion; 
- techiques de magasinage ; 
- mise en place d'un service gestion 
des stocks; 
- etablissement d'un cahier des charges 
pour les pieces de rechange lors de 
I' acquisition de nouveaux 
equipements. 

Les ressources humai- nes : 
- analyse des besoins eri personnel, 
qualitatifs et quantita-tifs ; 
- selection en cas de recrutement ; 
- formation sur le tas lors des 
interventions d'asistance d'un projet; 
- seminaires de sensibilisati.on du 
personnel; 
- formations en groupe (ateliers­
seminaires specialises); 
- formations a la carte (en fonction des 
demandes et des possibilites du projet) 

- etablissement d'un cahier des charges 
specifiques pour la formation du 
personnel de maintenance lors de 
)'acquisition de nouveaux 
equipements. 

(Source ONUDI) 
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MAINTENANCE INDUSTRIELLE 
Confereri.ce sur le role . . . 

economique de la maintenance 
Dans beaucoup d'enreprises industrielles, la fonction maintenance est encore 
trop souvent per~ue sous ses seuls aspects techniques. Elle est consideree 
comme un mal necessaire et inevitable. C'est une fonction meconnue et 
negligee. 
Cette negligence de la maintenance s'explique. La maintenance est moins 
tangibie que la fabrication, et bien plus difficile 11. saisi.r en cbiffres. 
Si les coilts di.reels de ta maintena~ce sont faciles a determiner - ce sont des 
heures de main d"ceuvre. des sorties de pieces de rechange, etc: les couts 
indirects par l"Ontrc SOnt ires difficiles a chiffrcr : iJ s' agit en fajt des pcrtcs 
financieres subies par l'entreprise. imputables a une carence ou une insuffisance 
de maintenance : re~uction de la production. alteration de la qualile de la 
production, retards de livrJison, accident de travail... 
11 est vrai qu'en fabrication, les lois sont plus claires : la productivite y est 
mesuree presque mathematiquement 
Dans Jes pays industrialises, la crise economique mondiale a accelere 
brusquement le processus de prise de conscience de la maintenance. La 
necessite absC'lue pour rester en vie et competitif a oblige !es industriels ?t 
analyser Jes causes reelles de gas pillage et de pertes de productions dans leurs 
entreprises. 
Il s'agit la d'une experience que nos entreprises ne devraient pas manquer de 
suivre. 
C'est sur la base de ces considerations que le le projet ONUDI US/BKF/!)4/104, 
"Programme d'appui en matiere de maintenance industrielle", a decide 
d' organiser une conference sur le theme : 
Importance de la maintenance pour I' economie de l' entreprise 
Cbiffres en Ew:ope. chiffres en Afrique. 
Cette conUrence qui s'adresse principalement aux operateurs industriels, sera 
organisee · 
- A Ouagadougou. le mardi 19 decembre prochain, a 17 h 00, en la salle de 
conferences du PNUD (en face de la CGP) ; 
- A Bobo-Dioulasso, le mercredi 20 decembre prochain. a l 7HOO, en la salle de 
conferences du RAN Hotel 

SIDWAYA N°2905- Mercredi 06 Decembre 1995 
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Le projet ONUDI 
US/BKF /94/ 104 organise 
ce mardi a 17 heures 
dans la salle de 
conference du PNUD. une 
conference sur le theme 
"Importance de la 
maintenance pour 
l'economie de l'entreprise -
chiff res en Europe; chiffres 
en Afrique". Adressee aux 
dirigeants d'entreprise. 
elle sera animee par 
monsieur Palr!ck De 
Groote. administrateur­
delegue de DGS 
Internationa!/Gand 
/Belgique. 

-------PAGE. m 
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MAINTENANCE INDUSTRIELLE 

Comment rentabiliser 
les investissements ? 

Le mardi 19 decembre 
1995, a eu lieu dans la 
salle de conrerence des 
Nations Unies, une 

· presentation du projet 
gouvernement 
burkinabe I ONUDI 
port ant sur le 
programme d'appui en 
ma ti ere de 
maintenance 
industr!elle; cela a 
donne lieu a une 
conrerence adressee 
aux chefs d'entreprises 
industrielles de 
Ouagadougou. Cette 
conference etait animee 
par M. Patrick De 
Groote, un ingenieur 
civil beige et 
administrateur dE!egue 
de la societe 
internation"ale DGS. 

~ 

l'lndustrie ,moteur du Ji1:t!luppeme111 i1:onomique el soda/. Comme11t minimiser le coUt de son entretkn. 



MAINTENANCE INDUSTR JELLE En dehors des depenses 
susmentlonnees, d'autres 

Comment. rentabiliser les investissements ? 
depanses genereas par une 
mauvaisa maintenance doivent elre 
considerees : celles·ci i;ont au 
moins aussi importanles si ce n'est 
pas beaucoup plus ! 11 s'agit des 
co6ts indirects c'est·a·dire la non· 
production par amits de machines, 
la non·qualite par toute sortes de 
dysfonctionnements etc. 

A la con"rence on notait la 
prjsenca c1u aecretalr• general du 
minls1•r• du Commerce de 
Mndustrie el de fartlsanet M. Pierre 
Nare, la dlrectrice du 
d6veloppemenl lntemational, Mme 
Bado Marie Blanche. M Le 
conseiller technique principel du 
prof el US IBKF/114/104. ; 
"Programme d'mppul en mati•re de 

L, u11/i,,11c/1<T 14. l'•trld. U« 
Cr.ol« ti« t. 1ocllrl DCS (socUtl 
H~1<) Ion t/1< t. con/lu1«• tlans "' 
11111• ti• co11/lrc11<1< du Nat/0111 
Unla 

malnlenance lnduslrielle". 
Du c6te du aysteme des Nations 
Unles au Burkina c'est Mme 
Mansha, representante residente 
adjoint• du PNUO qui a honore la 
cqnference par sa presence. • 
Avant que le conterencler ne 
prenne la parole, Mme Mansha au 
nom du reprhentanl r61ldent a 
aoullgM l'iq>oltance que le PNUD 
accord• l ca profat au Burkina 
Fuo. Elle a 6mla le aouhalt que le 
prof et parmetta· au Burkina de 
ml aux optlmlHr aes 
lnvHliuements en matlere 
d'6quipement • travers relaboration 
et rex6cution d'une bonne strategie 
en matiere cje maintenance. 
Le secrelalre general du minislere 
du Commerce de rlndustrie et des 
Mines a fail la genllse du projet II 
a ensutte salue le soutien que le 
PNUO et particulierement l'ONUOI 
ont apporte au gouvernement. Ce 
soutien a+il souligne doit 
permettre d'integrer la variable 
maintenance dans l'approche et les 
plans de developpement industriel. 
lmpo.rtant tout,e la technologie a 
partir des pays developpes, le 
Burkina depense lourd pour 
s'equiper ; depense lourd pour 
f'entretien • les reparations et les 
pieces de rechanges. Une telle 
s~uation joue non seulement sur la 
productivite et la rentabilite des 
unites lndustrielles et des 
entreprises de prestations de 
services, mais aussi provoque 
inexorablement une forte 
hemorragie de devises. 

service. Le contenu de la 
conference de M. Groote est d'une 
telle richesse qu'il nous parait 
important de la dilfuser 
enlierement 

Renlablllser lea lnvestl•••menta 

Le d6veloppement economique des 
pays molna Industrialises est 
depuls de nombreuses annees 
entrave par le desequillbre qui 
exisle entre rlnveslissement dans 
de nouvelles technologies et la 
d6terioratlon exagllrement raplde 
du patrlmolne ainsl acquis. Ce 
dhequlllbre est constat6 dana 
divers secteurs de 1'6conomle 
(lndustrle. transport, santll, 
agriculture, t61ecommunicatlons, 
voles et routes, lnlrastructures 
cfivers ... ), ce qui incfique qu"ll s'agk 
d'un mecanisme qui echappe, au 
moins partiellement, a la classe 
polillque et aux gouvemements des 
pays concernes ainsl qu'a la 
plupart des organismea de 
financement ou d'alde au 
dliveloppement. II en result& qu'll 
l'echelle macro-economique, le 
resukat de rinvestissement est non 
aeulement inf&rieur a ce qu'on ava~ 
attendu (voire planilie), mais 
s'annule bien des fois a des 
echeances premalurees. La 
probWmatique lie• a cane situallon 
comporte des axes d'approche 
multiples parmi lesquels la 
maintenance l elle seule est 
capable cfy apporter une lfl1>ulslon 
d6termlnante. En ellet, en 
appllquant IH princlpes de la 
mainlenance efflcace, re118chie et 
prolessionnenement ger'9, II eat 
poulble d'am611orer ii court et 
moyen tennes le rendemenl global 
du patrlmolne national de 
production at, l long terme, 
d'assurer une mellleure rentabilhe 
des luturs lnvestissements en 
bonne concordance avec la 
falsabilite des projets qui les sous· 
tend. 
1J1 constat ci-dessus a ete fail par 
le professeur Robert Leenaer1s 
dans le livre "gestion de la 
maintenance industrielle pour les 
pays en voie de developpement" 
edite par rDNUDI et le BIT el ecr~ 
par Patrick De Groote, qui est 
l'animateur de la conference 
d'aujourd'hui. 

lnvestir clans la maintenance 

La maintenance peut elre detinie 
comme la fonclion qui a pour but 
d'assurer un rendement global 
maximal des equipements et 
infrastructures d.e production el de · 
leurs annexes a un cout oplimal 
dans de bonnes conditions de 
qualite, de securite el du respect de · 
renvironnement. 
Est·ce que l'inlroduction d'une 
maintenance planiliee vaut 
l'investissement et si oui par quel 
bout commencer pour que \a soil 
rentable au plus vite ? 

La parolo est revenue au 
conferencier qui grace a des 
schemas visuals par retro 
projecleur, a demontre clairemenl 
ce que la maintenance bien menee 
pouvait apporter dans une structure 
de production et de prestation de 

. Voici une question qui est souvenl 
posee par les chefs d'enlreprises 
en Alrique. 
La rCponse est sans hesitation oui 

SIDWAYA N" 2915 -Jeudi 21 dccembre 1995 

sur la premillre partie de la 
question. Elle est moins courte sur 
la deuxillme partie. En effel • et 
c'est en m6me temps la raison pour 
laquelle le probleme de la 
maintenance est gWralement mal 
pris en charge • la mise en ceuvre 
d'une IJ)Jlintenance planifiee 
necessili des apt-udes. w·~oir 
el savoir../ab ainsi qua la maltrise 
de plusieurs processus, ce qui 
elfraie souvenl lea dllcideurs. 
PouNinl ·... en anelysant quelques 
c:hlfres on se rend lmmlidiatemenl 
compte de fimportance de cette 
maintenance tant au nlveau de 
rentreprlse qu'au niveau macrci­
liconomique du pays. 
Lea dlipenses annuellas en pieces 
de rechange, personnel et 
aulatanc• technique pour 
malntenlr un tiquipement de 
production en bon etat, permanant 
de procluire en quantile, vttesse et 
qualite exlgea par la clientille, 
reprhentent pour I' Afrlque en 
moyenne environ 10% du chitlre 
d'affairea dans l'industrie 
manufacturiere. 12% dans le 
transport de 15% dans le domaine 
mlnier. Porte l une echene macro-

Prenons comme sn.>le exelJ1lle la 
disponlbllite technique des 
machines et installations : elle se 
due autour de 30 a 40% pour lea 
pays de r Alrique de l'Ouest ! Une 
bonne maintenance peut laire 
doubler ces chiffres en quelques 
anriffs de terrps. 
Enlin, I faut signaler le "syndrome 
de vouloir s'equiper" .• par tous les 
moyens. Si on sail que 80% des 
probl•mes d'exploitation 
d'equipements techniques, donl la 
maintenance, trouve son origine 
dans des phases loin en a!Tlo)nt de 
la constructiun et de la mise en 
service. on peul comprendre 
!'importance des dispositions que 
f'on devra~ prendre par exelJ1ll& au 
niveau de l'adequatlon de la 
conception de la machine. ou de la 
prevision d'une documentation 
technique appropritie el explohable. 
Ce fatt pr~"d toule sa dimension en 
cas d'acqui~ition d' dquipemenls 
d'occasion. 

Uac .,,~Ila ,,mi&f#llll• i lo un/Creacc de presu. f.'n ••nnt-p1"11 fe dirccl~11r 
t/11 tKO}d #.I. ,.,,,.,,;u lhprtlCleu 

economlque du Burkina Faso, ii 
s'agirait • abstraction faite de 
quelques precisions insignifiantes • 
d'environ 75 milliards de FCFA par 
an. Notre experience a DGS 
International de pres de 20 ans 
dans !'amelioration des services de 
maintenance, prouve qu'une 
reduction de ces depenses de 15 a 
30% est faisable grace a une 
maintenance bien geree. Ceci 
sous·entend des actions de 
reorganisalion, f'inlroduction d'une 
mainlenance plan~i<ie. des ac1ions 
poussees de formation du 
personnel, une gestion des 
dispositions prises avant 
l'acquisilion des equipements 
permeltanl er en assurer une bonne 
mainlenance etc ... 
Prenons a titre d'exemple les 
pieces de rechange. Elles prennent 
en moyenne 40-/o du coUl total de 
maintenance a leur charge. Si on 
sail qu'en Afrique les pieces 
coutent entre 1,8 el 10,25 fois 1~ 
prix en Europe, on peut s'imaginer 
!'importance d'une bonne gestion 
des slacks. Tout cela necessile une 
grande expCricnce. 

Un profet de promotion de la 
maintenance au Burkina 

Conscient des problemes 
susmentionnes et de l'importance 
d'une bonne mainlenance du 
patrimoine de production, le 
gouvernemenl burkinabe a delini 
dans les annees 90 une polilique et 
strategie nation ales de 
maintenance, dans le cadre d'un 
projet de l'ONUDI. Un grand 
seminaire national en 90 auquel a 
participe une cenlaine de dirigeants 
et cadres de divers secleurs de 
reconomie, a ensuile permi~ de 
vafider la demarche. Une des 
recommandations etait de crt!!er 
une capacite nettionc.le 
d'ingenieurs-conseils., d'assistants 
el de 1ormateurs dans 
l'organisation, les syst6mes e1 la 
gestion de la maintenance qui 
mettraient leurs services a 
disposition des utilisateurs 
d"6quipernent au Burkina Faso 11 a 
tallu atlenUre 1995 pour tlern.:.irrer 
ce projel pour des raisons 
administratives el de mo111agc de 
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linancement. C'est le 
gouvernement beige a lravers son 
administration de la cooperation 
(AGCO) qui a prevu les fonds 
necessaires auprb de rONUDI 
<9rganisalion des Nalions Unles 
pour le diveloppement industriel). 
Aujourd'hui, le projet "Maintenance" 
dispose d'un noyau de 3 lngenieurs 
nalionau>t, 1 exper1 international 
residant et des e>tperts 
intcunationaux de courte dutee du 
bureau d'ingenieurs-conseits DGS 
(Belgique). Lea premiers conlacts 
ont dcija ete pris av.c 17 M>Citites 
burkinabe et pluaiwurs demandes 
d'audil des services de 
mainlenance et d' assistance ont 
deja ete tormuloles. Des Hminaires 
de formalion a l'inlention des 
cadres el technicians des 
utilisateurs d'6quipements de 
divers secteurs sont egalemunt 
prevus. 
Le sujet de la maintenance est 
done trils vaste si on considllre le 
public qui est susceptible de s'y · 
interesser : lea mainten1rnciers et 
rt1spunsables techniques des 
proprhitaires d'equipements, Ids 
centre» de decision d'entreprises 
OU de S&Cteur& economiques, Jes 
federations profHsionnelles, les 
organismes de formation. 1 ... 
organisations de dciveloppement 
economique et de financemunt. Ids 
ingenieurs·conseil. II Hrait done 
illusoire de vouloit satislaire tout i.. 
monde en essayant dtt s'adr .. sser 
en meme temps ii tous les actt1ur~ 
concernlis. le projo1t susmentiou•a 
a plutot choisl relfet de boule d. 
neige en creant des capacitoh 
locai..s de support aux entrt1pris~s 
en c" qui concern& rorganisallion et 
la gestion de 1;1 mainlenance. 
Le sujel esl cofl1llexe. II conc&rl\6 
dillerents domaines : la technique, 
!'organisation, la geslion, la. 
lormation, l'information. les 
linances, le personnel, riicono1nie. 

... vu sous eel angl.i. '"I 
maintenance est un miifit1r qui 
necessile une prise en charge 
professionneae. L'amaleurisme n'y 
est pas a sa place •• risque 
d'e1T4>irer la situation actut1lle. U est 
important que les dirigeants 
d'enlreprises en deviennt1nt 
conscients sans quoi on risque 
d'hypolht!quer r .. venir. 
le dornaint1 de la maintenance 
concerne un mat~riel trits divers : 
divers secleurs de rindustri ... les 
mines, l'energie, !'agriculture. le• 
engins roulanls de travaux publics, 
le ma1eriel de transport lerroviaire. 
par route ou sur eau. le~ 

equipements hospitaliers, les 
equipernenls de laboratoires el de 
centres de tormalion, ate .• brel lous 
les equiperr.cnls techniques ainsi 
que les infr..slructuros y relatives. 
Entin l'activite pcrte sur un 
environnement ditticile : celui d'un 
·pays en developpemenl, a climat 
dur el dependant en grande partie 
de reconomie de la sous-region. 
Comme c"esl le cas du Burku1a. 
ColTVTle en math6matiques, ii n'y a 
pas de solution simple pour un 
prolllCrnfi complexe, aussi pour le 
prol>16me de maintenance. ii n·y 
aura pas dci reinede-mirodtt. 
L'essa111iel e:st d'tm corll>rt:nd1 ~ IJ 
ndcessittl el l'iOlJvr1once. 

Une synthese de Bogna Ydya 
BAMBA 

(rCfCrcncc h.:xte de M. Gootc) 

Pago 3 



Annexe 7/1 

Economie 
Pourquoi investir 
dans la maintenance ? 

PAGE6 



Annexe 7/2 

· · . : . ECONOMIE - · -. . . . . 

Pourquoi investir dans la maintenance ? 
• 

L.: mudi 19 d~ccmbrc dernicr s'csi 
ccnue .i Qu3g3dougou une conCl!rence 
donl lc ~me el:UI: "/mportanu de la 
mainttnanct pour l"iconomit dt 
/'enlr<prise - chiffru <n EuroJN, chiffre~ 
en .J,frique". 
Cenc conference. plocee sous le haul 
p.1.lronage de monsieur Jc secrii:taire 
gineral du minist~re du Commerce. de 
J"indusrrie el de rAnisanat s·adressait 
au~ dirigcanls d'cnlrcprise. Elle l!loit 
animee p>r monsi•ID' Palrick De Groote. 
idminis1nteur - deligue de DES 
int.:m:ition3UG.1nd/Dclgique. Dans son 
1llocution. monsieur le secritaire 
i:Cntnl reconn:ailr.i qu'une des causes 
f,nncipal .. de l:i f:Ublc disponibilitl! des 
.equipcments 1ecbniqucs est un~ 

maintcn1ncc ins:.tisfaisante sous tous ses 
.Hp:cts qui trou,·e son origine dms des 
?iOblemc.s de personnel. de 
.!~..:umcnution technique. de pieces de 
:«b:angc ct d'org3nis~uion. 
.:~~:c dCfaillJnce de la maintenance a 
.;..:::lr.it i:if~l:) induiu directs des pcrtes 
:mporl3ntes de production. une 
~..:5:-:d:nion x"'..!lCrie d.:s iquipements. 
.:~ i,;n mln,1uc de consunce dans la 
.. _.i!>t..! ~.:' pn-...1uics. 

Ainsi. le gou\·crncment prendra 
conscience de I' importance de I.a 
fonclion maintenance pour la 
producliviti des ealreprises el l.i 
~nubilisolioD de l'inVCJlisscmcnL 
II dHinira done unc politique ct des 
sual,gies natlonales de maintenance ct 
formulen une requite dans cc sens 
aupds d•s organismes de coo¢ratioa au 
d'vcloppcincnt. 
A la suiic de cetta rcqulle, ua projct 
ONUDI. execulC CD 1989-1990 a pcnni 
de ccmcr e1 d' anol)'scr la prob~matique 
de b mainienance au Burkina Faso. 
Cc projc1 vise le rcnforcemenl des 
c.apacitits techniques, des renourccs 
bum:Uncs ct de l'•ppveil de production. 
II consritue en cffet une mcsure 
d'accomp•gnemcnt non •'sligc•ble 
dans le proccssus de privatisation des 
enireprises dans lcqucl s'cst engage le 
gou\·erncmmL 
Pour le confirencier. la maintenance 
pcul aire d~finie comm• la fonction qui • 
pour bu1 d•ossurer un rendemcnl global 
maximal des 4quipements el 
infraitnl.:turcs de production ct de leurs 
ar.r.exll!s 3 un coOt optimal dans de 
bonnes c1mditions de qualiri, de sicu:i.~i 

----------------, ct du respect de 

M. Pa1rick De Groote demontranl l'importance 
de la maintenance pour reconomie 

de l'enlreprise 

l"ii!nvironnement. 

I~ 'introJuclion d'unt 
mninunance plani/ii~ 

vau/-elk l'inrestisumenJ? 

Voici une question qui est 
souvent postc par les chefs 
d'entrcprise en Afrique. 
A CCIU question. la reponsc 
est sans hisitation. ouL 
C-cst la raison pour laquelle 
le probl~me de la 
maintenance est 
gen,ralement mal pris en 
charge. 
La misc en ceuvre d'une 
maintenance planifi~c 

neccssite des aptilUdes, du 
savoir et du savoir-fairc 
ainsi que la maitrise de 
plusicurs proce.ssus. cc qui 
cffraie sou vent lcs 
decideurs. Pourtant en 

Une vue des participants 

analys3nt quelqucs chiffrcs. on se rend 
comptc de l'imporlance de cenc 
maintenance tant au nivcau de 
J'eotreprise qu'au ni\·eau m.icro­
economique du pays. 
En cffct. Jes dCpenses annucBcs en 
pieces de rccbaogc. de personnel ct 
assistance technique pou; maintcnir un 
CGuipement de production en lion CtJt. 

permcn:int de produir~ en quJ.ntitC. 
\'itesse ct qua.lite exigCcs par ll cli~ntClc. 
rcprCscntc pour l' Afrique en moyennc 
en.,.·iron 10% du cbiffre d'affaircs d~ns 
l'indusaie manufacturi~re:. 12% dans le 
transport et 15% dans le domaine minier. 
Porte ~ r ecbcllc macro-konoatiquc du 
Burkina Faso, il s'agirait.. abstraction 
faite de quelqucs precisions 
insignifiantes, d'coviron 75 milliards de 
FCFA par an. Par une maintenance bicn 
geree, une reduction de IS ~ 30% des 
depcnscs est faisablc. Ccci sous-.:ntend 
des actions de r~organisation, 

l'introduction d•une maintenaace 
planifii!c. des actions poussies de 
formation du personnel, unc gestion des 
slD<ks rigoureuse. des dispositions prises 
avant I' acquisition des ~quipcments 
pcrmcuant d'eo assurer unc bonne 
maintenance. A titre d·cxcmp1e, lcs 
pieces de recbange prc:nncnl en moyenne 
40% du coOt global de mlintenJr:ce ~ 
leur c.:harge. Si on sail qu'en Afrique. }es 

pieces co01en1 enirc l,8 et 10.25 lois l< 
prix. en Europe. on pcut s'imaginc: 
l'importancc d'une bonne gcstion de; 
stocks. D'autres dipenscs i:n dchOrs Ci: 
ceUes mcntionnies ci-Oessus. g.Criees p~ 
une mauvaise m:ijntenancc doive-nt ~tr!? 

considCrics. II s'agit des cot1ts indirec:.s 
c'c:st·l-dirc la non-production pJr .!..'T~:.S 

de m:H:bin~;. la non-quJli!C par toucc.>~ 
sortes de ..:!))fonction~mcnt!i. 
Si on prcr:d commc simple c.,cmpl.: L 
disponit_,jlit.! technique des m.Jchincs ~~ 

installations. on se rend comp~ qu'cl!c:i 
sc situent autour de 30 l 4()4;\. pour lcs 
pays de I' Afriquc de l'Oucst, aloos 
qu'une bonne msintenance pcut faire 
doubler ces cbiffrcs en quclques ann«s 
Le sujet de la maintenance concernc 
diff~rents domaines dont la technique. 
l'organisation, la gesti:on, la form:nion. 
l'information. les finances, le personr~l. 
r«onomie. 
II prcnd en complC egalement IOus Jes 
~quipements techniques ainsi que le; 
infrastructures qui y soot rclat.i\'es. 
11 est important que les dirigeanu 
d' cntreprises en dcviennent conscients 
sans quoi on risquc d'bypoth~qucr 
l'avenir. 

Comptc rcndu de 
M~di K.abore 

(Stati:ii.r~ · 
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RELEVE DES ENTREPRISES INVITEES AUX CONFERENCES 
ORGANISEES A OUAGADOUGOU ET BOBO-DIOULASO 

Conference du 19.12.95 a Ouagadougou 

- ADAM-AFRIQUE (phosphates) - ALIZ CUIRS & PEAUX (tannerie) 
- AMK (fabrication mecanique) - ARTI (revision moteurs) 
- BRAKINA (brasserie) - BURKINA-PAT (pates alimentaires) 
- CIMA T ( cimenterie) - COBOPLAST (plastique) 
- COBU (confiserie) - DIACFA (construction metallique) 
- EMET AL (construction metallique) - FASO FANI (textile) 
- F ASOPLAST (plastique) - HAGE-MATERIAUX (mater. de constr.) 
- IBPC (peintures, colles et colorants) - MABUCIG (cigarettes) 
- MEDIFA (produits pharmaceutiques) - NANA BOUREIMA (constr. metall.) 
- OMA (pieces de rech. cycles) - ONEA (distribution d'eau) 
- PPI (install. eau et electr.) - S3E (entretien install. electr.) 
- SAEL (install. electr.) - SHELL (produits petroliers) 
- SIBAM (armes et munitions) - SIBEA (alimentaire) 
- SICOMAF (allumettes) - SIMET AL (cons tr. me tall.) 
- SOB UGAZ (gaz butane) - SODEP AL ( confiserie) 
- SOGETEL (install. electr.) - SOMIMA (construct. metall.) 
- SONABEL (product. et distrib. electricite) - SONABHY (produits petroliers) 
- SONACAB (mater. de constr.) - SOREMIB (mines d'or) 
- TOT AL (produits petroliers) 

Conference du 20.12.95 a Bobo-Dioulasso 

BRAKINA (brasserie) 
- CITEC (huilerie) 
- PROFI-METAUX (constr. metall.) 
- SAFCO (confiserie) 
- SAPHYTO (insecticides) 
- SIFA (bicyclettes; velomoteurs) 
- SOFAPIL (piles) 
- SOFIB-SA VONNERIE (savonnerie) 

SON ABEL (product. et distrib. electr.) 
- SONACEB (emballages carton) 
- SOPAL (distillerie) 

CBTM (casseroles) 
- COVEMI (chaux) 
- GMB (minoterie) 
- SAP (pneumatiques) 
- SA V ANA (jus de fruits; cone. tomates) 
- SOFACI (detergents) 
- SOFIB-HUILERIE (huilerie) 
- SOFITEX (textile) 

SONABHY (produits petroliers) 
- SONACOR (agro-alimentaire) 
- SOSUCO (sucrerie) 



RELEVE DES ENTREPRISES VISITEES PAR LE PROJET 

A Ouagadougou 

- ARTI (reconditionnement moteurs) 
- BRAKINA (brasserie) 
- BURKINA VETEMENTS (confection) 
- CIMA T ( cimenterie) 
- FASOPLAST (plastique) 
- Groupe HAGE (materiaux de construction) 
- PMEA (reparation machinerie agricole) 
- SAEL (travaux d'installations electriques) 

A Bobo-Dioulasso 

- MABUCIG (cigarettes) 
- SAPHYTO (insecticides) 

SAP Olympic (pneumatiques) 
- SAVANA Uus de fruits; concentres de tomates) 
- SIFA (bicyclettes; velomoteurs) 
- SONACEB ( emballages carton) 
- SOPAGRI (engrais) 

A Banfora 

- GMB (minoterie) 
SOP AL ( distillerie) 

- SOSUCO (sucrerie) 

Autres 

- FASO FANI (textile) a Koudougou 
SOREMIB (mines d'or) a Poura 
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Rapport d'audit des services de maintenance 
de la SO.SU.CO. - BANFORA 

1 . INTRODUCTION 
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Le present audit des services de maintenance de l'usine SO.SU.CO a Banfora s'est fait a 
la demande de la Direction Technique, qui souhaite rationaliser et ameliorer l'efficacite de 
sa Division Entretien. 

L'audit a ete effectue les 23 et 24 novembre 1995 par MM. BAGRE Ahmed, DIAILO 
Moussa et DEPRAETERE Maurits du projet ONUDI US/BKF/94/104, "Programme 
d'appui en matiere de maintenance industrielle". 

Le but d'un audit de maintenance est de cemer au mieux les problemes que rencontre 
l'entreprise en matiere d'organisation/gestion de la maintenance, afin d'en degager les 
recommandations a mettre en oeuvre pour ameliorer l'efficacite des services de 
maintenance. Le present rapport mettra done l'accent sur les lacunes et les imperfections 
du systeme en place, au risque de passer sous silence certains aspects positifs, oil rien ne 
doit etre entrepris. 

Les constatations ci-apres se veulent done constructives. 11 est bon de le rappeler a 
!'intention des differents interlocuteurs rencontres lors de notre enquete. 

Nous tenons a remercier la Direction Technique pour son aimable accueil ainsi que 
!'ensemble des personnes rencontrees pour leur franche collaboration. 

2. CONSTATATIONS 

2. 1 Equipements de production 

La v1s1te des installations de production permet de constater un etat d'usure 
perceptible, bien que pas encore alarmant. 11 est un fait que les equipements ont 
presque tous une vingtaine d'annees d'age; toutefois, il ne faut pas perdre de vue 
qu'ils ne fonctionnent qu'environ 6 mois par an. 

- Dans l'ensemble, la complexite des equipements de production peut etre qualifiee de 
moyenne, c. a d. que la technologie appliquee necessite des agents qualifies mais sans 
specialisation importante. 

La maintenabilite du materiel est bonne: l'accessibilite et les conditions de demontage 
des pieces ou sous-ensembles ne posent pas de problemes majeurs. 

- De fa~on generale, l'etat de marche des equipements est assure. Toutefois, nous 
conclurons plus loin que le maintien en boo etat de marche ne se fait pas toujours de 
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maniere rationnelle ni au moindre coOt (voir point 2.3.4). 

- Compte tenu de la matiere traitee, l'etat de proprete des installations est satisfaisant; a 
noter ace sujet que l'audit a eu lieu en debut de campagne, soit une quinzaine de jours 
apres le "nettoyage general" en fin d'arret annuel. 

- La visite des installations attire neanmoins quelques remarques: 

> beaucoup de pieces et materiels divers ont ete abandonnes sur les lieux des 
interventions de l'inter-campagne, encombrant inutilement les installations; 

> assez bien de fuites aux bourrages des pompes, ainsi que quelques manometres 
defectueux; 

> beaucoup de garants de courroies d'entrainement des pompes manquent (se 
trouvent souvent a cote de la pompe ), ce qui peut constituer une cause d'accident; 

> toujours sous l'aspect securite, certaines tOles de couverture des caniveaux sont mal 
mises et peuvent provoquer des chutes. 

- 11 n'existe pas de fiche historique par machine; de ce fait, une analyse detaillee des 
arrets (cause, frequence) n'est pas realisable par manque d'informations exploitables. 
Seuls les arrets moulins (= arrets usine) sont comptabilises. 

2. 2 Organisation et services de la maintenance 

2. 2 .1 Organigramme ; descriptions de poste 

- L'organigramme de la Division Entretien existe mais ne semble pas clairement defini 
dans ce sens que plusieurs variantes circulent, dont aucune ne repond a 100% a la 
realite. L'examen de l'organigramme semble indiquer qu'on aurait cree certains postes 
en fonction des agents a affecter. 

Dans l'organigramme, on constate que la maintenance est placee au meme niveau que 
la fabrication. Durant la campagne toutefois, une grande partie du personnel est 
transferee sous l 'autorite du Responsable Fabrication. 

- L'organigramme ne prevoit pas de bureau methodes, documentation technique, OU 

autre ordonnancement-preparation-lancement (OPL). 

- Dans l'organigramme, on constate que la Gestion des Stocks et des Magasins (GSM) 
ne depend pas de la Direction Technique mais de la Direction Financiere et Comptable. 

- 11 n'existe pas de descriptions de poste, definissant le profil, les attributions et les 
responsabilites de chacun. 
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2. 2. 2 Bureau technique de maintenance 

- Ainsi que specifie ci-dessus, l'organigramme ne prevoit pas de bureau methodes, 
cellule documentation technique, ou autre ordonnancement-preparation-lancement 
(OPL). Toutes ces fonctions sont soit inexistantes, soit laissees aux soins des 
responsables hierarchiques aux differents niveaux. 

- n n'existe pas de saisie des donnees exploitable. 

Durant l'inter-campagne, les chefs d'equipe font un rapport hebdomadaire dont le seul 
but est de suivre l'etat d'avancement des travaux; ces rapports ne reprennent aucun 
renseignement sur les constatations faites ni sur l'etat du materiel. 

Durant la campagne, les interventions sont renseignees sur des cahiers de rapport 
(mecanique et electricite) qui se trouvent dans le bureau des chefs de quart. Ces cahiers 
ont certes leur utilire pour le suivi par les responsables concemes, mais ne sont pas 
exploitables aux fins d'analyses. 

La planification des interventions de l'inter-campagne est laissee a !'initiative des 
differents responsables techniques. 

11 n'existe pas de planning de graissage. Celui-ci se fait de memoire. 11 en resulte 
inevitablement des oublis dans !'execution. 

Durant la campagne, il est prevu 1 jour d'arret tous les ± 21 jours, pour le nettoyage 
(grattage ). Cet arret est mis a profit pour realiser certaines interventions de maintenance 
jugees necessaires. 

La notion de preparation des travaux est inexistante; la preparation de certaines 
interventions (travaux importants OU a caractere repetitif) contribuerait non Seulement a 
ameliorer la qualite et la duree des interventions, mais constitue en plus un outil 
precieux pour la formation du personnel d'execution sur le tas. 

II n'existe rien en matiere de gestion de la maintenance: ii n'y a pas de gestion 
technique (methodes de travail, planning, controle de qualite des interventions, analyse 
des statistiques); il n'y a pas non plus de veritable gestion strategique (suivi 
d'indicateurs de performance). En fait, la maintenance est plus subie que geree. 

- Ainsi que deja signale, les donnees disponibles ne permettent pas de faire une 
appreciation correcte des temps passes pour depannage, reparations et maintenance 
preventive. 

La maintenance se limite trop souvent aux seuls depannages (campagne) et aux 
revisions generales (inter-Campagne); le cofit de ces dernieres pourrait etre diminue par 
une meilleure maintenance preventive et par la definition d'une strategie de 
maintenance. Cette notion de strategie de maintenance sera developpee au chapitre 3, 
RECOMMANDA TIONS. 
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- Le nombre de formulaires ou documents utilises pour la collecte des donnees est tres 
limire; ii y a: 

> le Bon de travail, utilise uniquement pour les demandes de travaux adressees aux 
ateliers machines-outils, chaudronnerie et electricite. 

> le Programme d'inter-campagne, document elabore par les chefs d'atelier en fin de 
campagne. 

> le Rapport hebdomadaire inter-campagne, qui se limite a renseigner l'etat 
d'avancement des travaux ainsi que les eventuels problemes de confection de 
pieces. 

> les Cahiers de rapport ( en campagne) 
> les Propositions d'achat (P.A.) 
> le Bon de sortie magasin (AP 5). 

2. 2. 3 Ateliers de maintenance 

- L'atelier machines-outils est relativement bien equipe. Cet atelier travaille non 
seulement pour l'Usine mais egalement pour la Culture. 

On y enregistre assez bien de malfa~ons, qu'on impute a la qualification insuffisante 
du personnel. 

11 n'y existe pas de preparation ni de planification des travaux. On a voulu introduire la 
notion des temps d'usinage mais on s'est heurte a une resistance du personnel. 

L'atelier chaudronnerie est egalement assez bien equipe. On y accepte meme des 
commandes pour tiers (SOREMIB p.ex.). ll n'y existe pas non plus de preparation ni 
de planification des travaux. lei aussi, on connait beaucoup de rebuts. 

- L'atelier electrique, egalement bien equipe, est un peu a l'etroit. La qualite du travail de 
cet atelier donne entiere satisfaction. 

2. 3 Moyens materiels 

2. 3. 1 Documentation technique 

- La documentation technique est centralisee dans un local, mais tres peu exploitable 
parce que pas inventoriee. Cette documentation technique n'est pas tenue a jour dans 
ce sens qu'on n'y reprend pas les modifications apportees aux installations. 

- La documentation technique des constructeurs semble assez complete. Par centre, les 
releves de pieces de rechange ne donnent pas toujours les informations qui 
permettraient de commander Ies pieces standard ailleurs que chez le fournisseur des 
equipements; ceci est notamment le cas pour FCB. 
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- La documentation technique contient en general les informations qui permettraient 
!'elaboration des plannings de maintenance et des programmes de preventif, mais 
celles-ci ne sont pas exploitees. 

- 11 n'existe pas de dossiers-machines, comprenant entre autres la fiche technique, fiche 
historique, ... 

2. 3. 2 Gestion des stocks de pieces de rechange 

La gestion des stocks et des magasins (GSM) depend de la D.F.C., ce qui peut se 
justifier. 

- Alors que la gestion des stocks est informatisee, seulement une partie des pieces de 
rechange (p. ex. les roulements) font l'objet d'un reapprovisionnement systematique. 
Pour les autres pieces de rechange, ce sont les chefs de service entretien qui doivent 
elaborer des propositions d'achat. 

- La designation des pieces de rechange est perfectible. Nous entendons par la que les 
designations ne permettent que difficilement de commander les pieces de rechange 
ailleurs que chez le foumisseur des equipements. 11 en resulte occasionnellement des 
arrivages non conformes lorsque la GSM, dans un souci d'economie, cherche a 
modifier la source d'approvisionnement. 

- Les services d'entretien se plaignent de l'arrivee tardive des pieces commandees en vue 
de l'inter-campagne. 

Nous n'avons pas pu connaitre la valeur moyenne en stock. Par contre, les chiffres au 
30106195 sont connus; ainsi, le stock de pieces de rechange tous secteurs confondus 
etait de 1.735.364.000,- F.CFA. Dans ce montant, le stock de pieces usine + 
agglomerie (pieces obsoletes deduites) representait 904.000.000,- F.CFA. Les stocks 
morts representent une valeur de 279.000.000,- F.CFA 

- Le taux de rotation, c. a d. le rapport consommation annuelle/stock moyen, est 
legerement superieur a 2. Ce chiffre est tout a fait remarquable. 

Si toutefois le stock moyen etait du meme ordre de grandeur que le stock au 30106195 
qui nous a ete communique (supposition formulee sous toute reserve; a verifier), cela 
signifierait que les consommations annuelles en pieces de rechange pour l'ensemble de 
l'usine s'eleveraient a 2 x 904.000.000 = l.808.000.000,- F.CFA, ce qui serait 
excessivement eleve. 

2. 3. 3 Ou tillage 

- De fa<;on generale, l'outillage individuel est incomplet et son etat laisse a desirer. 

II n'existe pas de regles strictes de gestion et de controle de l'outillage, ce qui favorise 
la negligence et les "pertes". 
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2. 3. 4 Couts et budgets de maintenance 

- La Division Entretien a son budget de fonctionnement, eclate par section. Les 
responsables concemes sont charges du suivi budgetaire. D'autre part, lorsque les 
propositions d'achat sont traduites en informatique, celle-ci donne les informations 
concemant le budget. 

La comptabilite analytique permet de connaitre les depenses de maintenance par 
machine. 

- 11 y aurait lieu de faire une analyse approfondie des coftts de maintenance, ce que le 
temps imparti a l'audit n'a pas permis de faire. 

Nous croyons en effet que les depenses de maintenance sont trop elevees; au risque de 
nous tromper, nous avancerons que les depenses de maintenance, rien que pour 
l'Usine, depassent les 10% du chiffre d'affaires, ce qui est nettement superieur a la 
moyenne statistique. Quoiqu'il en soit, la recherche de !'optimisation des coftts de 
maintenance fail partie integrante de la gestion de la maintenance. 

Un des facteurs qui influence les couts de maintenance est indiscutablement 
l'insuffisance de maintenance preventive, qui necessite des revisions generales de 
l'inter-campagne plus consequentes et les rend plus couteuses. 

2 . 4 Moyens humains 

- La qualification du personnel dans son ensemble est assez faible. 11 est vrai que de 
fa<;on generale, la technologie appliquee ne necessite pas beaucoup de personnel 
hautement qualifie, et que le personnel en place compense en partie le manque de 
qualification par son experience. 

- La motivation du personnel laisse beaucoup a desirer. 11 s'avere pourtant que les 
salaires pratiques sont relativement bons, compares aux autres entreprises de la place. 

II est un fait que !'evolution des salaires ne compense pas vraiment !'erosion du 
pouvoir d'achat, mais ceci est vrai pour l'ensemble du pays, sans que cela ne 
provoque des reactions aussi negatives dans la plupart des autres entreprises. 

D'autre part, la societe ayant demarre ses activites ii y a une vingtaine d'annees, avec 
des travailleurs jeunes et generalement peu qualifies, les perspectives d'avancement 
pour les nouveaux recrutes (qui eux ont un brevet ou autre dipl6me) sont assez 
limitees. 

On peut egalement se poser la question si le personnel n'essaie pas d'obtenir un 
maximum d'avantages avant la privatisation qu'elle attend avec beaucoup 
d'apprehension. 
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- lndependant de toute ( de)motivation, la discipline laisse beaucoup a desirer et il est 
urgent de retablir, PROGRESSIVEMENT ET A VEC DIPLOMA TIE, l'autorite des 
responsables hierarchiques. 

3. RECOMMANDATIONS 

3. 1 Installations de production 

Debarrasser l'usine de tout le materiel et matieres (morceaux de tuyauterie etc.) qui 
encombrent inutilement les installations de production. 

3. 2 Organisation 

3. 2 .1 Organigramme ; descriptions de poste 

- En premier lieu, uniformiser les differentes variantes de l'organigramme de la Division 
Entretien. Cet organigramme pourra etre reetudie ulterieurement, lorsque l 'on 
disposera d'informations plus precises sur la charge reelle de travail; ceci ne pourra se 
faire qu'apres avoir cree la fonction "methodes" (voir point 3.2.2). 

- Lors de l'etude de ce nouvel organigramme, elaborer des descriptions de poste qui 
definissent clairement les attributions et les responsabilites de chaque poste. 

3. 2. 2 Bureau technique de maintenance 

La gestion de la maintenance ne peut etre faite de facron rationnelle que si l'on dispose 
d'informations suffisantes et facilement accessibles, construites de facron a pouvoir etre 
utilisees comme outil de gestion. 

Pour ce faire, il est indispensable de creer un bureau technique de maintenance (BTM). 
Nous estimons que pour demarrer ce bureau, il faudrait lui affecter 2 agents techniques, 
afin d'obtenir assez rapidement des resultats tangibles. 

Ce BTM serait progressivement charge des taches ci-apres, en etroite collaboration avec 
les chefs d'atelier et chefs de service: 

- la codification des machines selon leur lieu d'implantation (itemisation); 
- la creation de fiches techniques et historiques des machines; 
- la creation et la tenue a jour des dossiers-machines; 
- la definition des modes operatoires, e.a. pour les travaux repetitifs et importants; 
- la conception des programmes de maintenance preventive; 
- la collaboration a la standardisation et a la normalisation du materiel; 

la participation aux diagnostics sur le tas en cas de defaillances critiques; 
- l'analyse et l'evaluation continue des renseignements obtenus en vue d'ameliorer les 
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methodes dans les travaux importants et de mettre a jour OU de rectifier les 
programmes et procedures existants; 

- !'analyse des incidents repetitifs et la communication au bureau d'etudes et travaux 
neufs des propositions de modifications qui en decoulent; 

- la preparation de l'arret annuel; 
- la collaboration avec la gestion des stocks pour la designation des pieces de rechange, 

les outillages et matieres a mettre en magasin et la determination de leurs parametres de 
gestion; 

- la creation de formulaires et documents a utiliser par les differents services du 
Departement de Maintenance et la determination de leur flux (Systeme d'informations 
de gestion); 

- !'elaboration d'un rapport mensuel et annuel, tres succinct, mais reprenant des 
indicateurs de performance techniques et economiques, qui permettront a la Direction 
Technique de suivre !'evolution de l'efficacite des services de maintenance et 
!'influence des mesures de reorganisation qui seront progressivement mises en oeuvre. 

Le BTM pourra egalement assister la Direction Technique dans la definition d'un concept 
(ou strategie) de maintenance. Ceci signifie en fait une selection d'une forme de 
maintenance pour chaque machine en fonction de priorites qui sont fixees par l'entreprise 
en termes de securite, production, qualite, cout et protection de l'environnement. En 
d'autres termes, les equipements sont classes en differentes categories, les plus 
importants beneficiant d'une maintenance maximale, les moins importants ne recevant 
qu'un minimum de maintenance. Un tel concept permet de diminuer les cofits de 
maintenance, tout en assurant un taux de disponibilite correspondant a !'importance de 
l 'equipement. 

La saisie des donnees par le BTM permettra egalement de se former une idee plus precise 
sur la charge de travail des equipes de maintenance, ce qui permettra a terme d'adapter 
l'organigramme aux besoins reels. 

3. 2. 3 Ateliers de maintenance 

Les ateliers machines-outils et chaudronnerie pourraient travailler beaucoup plus 
rationnellement (meilleure qualite, meilleurs delais, moins de rebuts) en y introduisant une 
preparation et planification des interventions. Ceci peut se faire sans que cela ne se 
traduise par une "mise sous pression" du personnel; bien au contraire, cela devrait leur 
faciliter le travail et leur donner plus de satisfaction professionnelle. 

3 . 3 Moyens materiels 

3. 3 .1 Documentation technique 

La documentation technique constructeurs devrait etre centralisee, inventoriee, codifiee, et 
progressivement mise a jour. On pourra ainsi constituer, avec les fiches techniques et 
historiques (voir BTM) des dossiers-machines pour chaque equipement important. 
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Cette documentation sera d'une grande utilite pour l'elaboration des programmes de 
maintenance preventive et de lubrification. 

3. 3. 2 Gestion des stocks de pieces de rechange 

- A l'heure actuelle, ce soot les responsables maintenance qui elaborent les propositions 
d'achat pour l'intercampagne. Comme raison pour cette fayon de proceder, on invoque 
leur responsabilite pour le respect du budget. Pour elaborer ces P.A., les responsables 
maintenance se basent de toute fa\:on sur des listes des annees anterieures ou sur des 
listings informatiques. Aussi, il serait interessant d'examiner avec les responsables 
GSM s'il n'y a pas la possibilite et interet a ce que ce soit l'informatique qui genere les 
P.A. Ces propositions, calculees sur base des consommations anterieures, ne seraient 
que des propositions, les responsables maintenance restant charges de les etudier et de 
les adapter en fonction des previsions d'intervention et dans le respect du budget 
alloue. 

- Le BTM, une fois rOde, devrait collaborer avec la GSM pour 

> eliminer les stocks morts; 
> ameliorer la designation de certaines pieces de rechange; 
> identifier toute piece susceptible d'etre approvisionne dans le commerce general, 

plutot que chez le constructeur. 

- 11 y aurait lieu d'analyser, en collaboration avec les Appros, les raisons des retards 
dans les fournitures pour l'intercampagne. Soit les delais internes a l'entreprise sont 
exagerement longs et peuvent etre ameliores. Si tel n'est pas le cas, il faudra 
determiner une date lirnite pour l'introduction des P.A. 

3. 3. 3 Outillage 

11 y a lieu d'etudier et de completer la dotation en outillage, tant de l'outillage individuel 
que de l'outillage et appareils de mesures des ateliers. Au prealable, il faudra mettre par 
ecrit les regles de gestion et de controle de cet outillage, ainsi que les sanctions (retenues 
sur salaire) en cas de perte ou de deterioration anormale. 

En sensibilisant le personnel sur l'importance d'un outillage de qualite et sur le cofit que 
cela represente pour la societe, et en lui faisant connaitre les "regles du jeu" au prealable, 
il doit etre possible de faire accepter la notion de responsabilisation. 

3. 3. 4 Couts et budgets de maintenance 

Ainsi que mentionne sous les constatations, il serait souhaitable de proceder a une analyse 
approfondie des cofits de maintenance. Ceci permettrait de deceler les facteurs de coGts les 
plus importants et/ou anormalement eleves, et de se fixer le cas echeant des objectifs 
economiques. 

Le BTM serait alors charge de suivre ces coGts et d'en tracer !'evolution a travers son 
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rapport mensueVannuel. 

3. 4 Moyens humains 

- Compte tenu de la mentalire qui prevaut parmi le personnel, il est important, encore 
plus qu'ailleurs, d'impliquer le personnel dans toute mesure de reorganisation des 
services de maintenance. 

Une premiere demarche consistera a expliquer a une representation de !'ensemble du 
personnel les raisons qui ont mene au present audit, ses constatations et ses 
recommandations, ainsi que les mesures d'amelioration qui auront ete retenues. 

Cette meme representation devra ensuite etre informee et sensibilisee a chaque etape 
importante de la restructuration: objectifs vises, etat d'avancement, problemes 
rencontres, ... 

La methodologie de mise en oeuvre des recommandations, telle que notre projet entend 
l'appliquer, contribuera a ce que le personnel conceme se sente implique dans ces 
actions. 

- La discipline devra etre restauree progressivement et avec diplomatie, avec l'appui de 
la Direction du Personnel et de la Direction Generale. 11 faut a tout prix eviter de 
brusquer les choses, au risque d'en arriver a une epreuve de force. 

Les premieres mesures dans ce sens seront d'ordre presque purement technique, et de 
ce fait beaucoup plus facilement acceptees par le personnel. Nous pensons notamment: 

> a l'instauration du "bon de travail II pour toute intervention de maintenance, Sllf 

lequel il faudra reprendre non seulement l'ordre de travail, mais aussi un bref 
rapportage de !'execution: constatations, rapport d'intervention, heures prestees, ... 
L'obligation de "rendre compte" constitue un element indispensable dans le respect 
de la hierarchie, et done de la discipline. 

> a l'instauration de la "gestion" de l'outillage. II suffira de faire comprendre au 
personnel que ce qui est vrai dans Ia vie privee, a savoir !'obligation de respect de la 
propriete d'autrui, l'est egalement dans la vie de l'entreprise. 

4 • MISE EN OEUVRE DES RECOMMANDA TIO NS 

Les recommandations enoncees ci-dessus peuvent etre echelonnees en 3 phases: court, 
moyen et long terme. Cet echelonnement est detaille au tableau de la page suivante. 

Le projet US/BKF/94/104 est en mesure de vous assister dans la mise en oeuvre de 
chacune de ces recommandations. 
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ACTION PHASE 1 PHASE2 PHASE3 
Organisation 
- uniformiser organigramme actuel x 
- reetudier organigramme x 
- elaborer descriptions de poste x 
Bureau Technique de Maintenance 
- mise en place BTM x 
- prise en charge progressive des differentes taches 

enoncees dans ce raooort x x x 
Introduction d'une preparation et planification des 

travaux incombant aux ateliers x 
Documentation technique 
- inventaire et codification documentation constructeurs x 
- constitution dossiers-machines x 
- mise et tenue a jour documentation x x x 
Gestion des stocks et magasins 
- etude informatiser P.A. x 
- etude delais reapp. pour inter-campa1me x 
Outillage 
- etudier dotation et definir regles gestion x 
Couts et budgets 
- analyse cofits actuels x 
- suivi indicateurs de performance economiques x x x 
Moyens humains 
- information et sensibilisation personnel sur audit et 

reorganisation x 
- introduction Bon de Travail x 
- introduction gestion outillage x 
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VERIN INTERFLUID MAGNAGO REF. 40/125 CPV 
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BLOC DE CONTACT SQUARED 22,5/30,5MM; REF. DA 20 
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Code 

310.71.100 

311 

311.1 

311.11 

31I.I1.005 

311.11.010 

311.11.020 

311.11.025 

311.I 1.027 

311.11.028 

31I.I1.030 

311.11.035 

311.11.036 

311.11.040 

311.11.047 

311.l 1.049 

311.11.050 

311.11.055 

311.11.060 

311.11.065 

311.11.067 

GESTION DES STOCK ET DES MAGASINS 

Designation 

COLLIER CHAUFFANT MICA BUNDE A SORTIE AXIALE D 305MM; H lOOMM; P 1200W 

lmprimeuses 

Imprimeuses ISA 

lmprimeuse ISA 400 

ROULEAU TRAME DIAM. 100 

ROULEAU ENCREUR DIAM. 120 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 560 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 540 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 480 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 450 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 430 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 400 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 380 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 360 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 300 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 280 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 260 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 235 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 210 

ROULEAU PORTE CLICHE PIGNON REF. DVPT 190 

ROULEAU DIELECTRIQUE DE 1RAITEMENT D 80MM; L 600MM 

l\l~B.~lllill 
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U .G. Stock R.R. 
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Code Designation U.G. Stock R.R. 
--
32 Section Polyethylene (suite) 

327 Soudeuses-decoupeuses 

327.0 Soudeuses-decoupeuses ARVOR 

327.01 Soud.-decoup. ARVOR; pieces communes types 872 GL et 876 DS 

327.01.002 BAGUE ELECTRO-AIMANT BRONZED.INT. 40; D.EXT. 60; E IO p 

327.01.005 LAME DE COUPE DIM. 38X8 EPAISS. 0,5 p 

327.01.010 PALIER PRINCIPAL EQUIPE 135X40X75 p 

327.01.015 * * ELECTRO-V ANNE JOU COMA TIC 3/8 REF. 13890293 p 

327.01.030 PORTE LAME REF. 287 p 

327.01.035 CACHE LAME REF. 289 p 

327.01.045 * * PASTILLE NYLON DIAM. 5MM; L 5,5MM p 

327.01.047 COULISSEAU DE BRONZE POUR MACHOIRE 108Xl5 p 

327.01.050 GUIDE BRONZE SUP. GAUCHE REF.384; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.052 GUIDE BRONZE SUP. DROIT REF.383; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.055 GUIDE BRONZE INF. GAUCHE REF.406; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.060 GUIDE BRONZE INF. DROITE REF.407; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.065 GUIDE SUP. MALE REF.382; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.067 GUIDE INF. MALE REF.404; COMMUN 872GL ET 876DS p 

327.01.110 MICRO-CONTACT REF.AT 11-S.I p 

327.01.120 PLAQUE DE SUPPORT MACHINED 90MM; E 15MM p > ::i 
::I 

327.01.123 p (!) * * ELECTROV ANNE HERION REF. 920-7200 ;.< 
(!) -....... 
i;l 



Annexe 12/l 

EXTRAIT RAPPORT AUDIT SAP OLYMPIC 

MISE EN OEUVRE DES RECOMMANDATIONS 

Les recommandations enoncees ci-dessus peuvent etre echelonnees en 3 phases: court, moyen 
et long terme. Cet echelonnement est detaille au tableau ci-dessous. 

Le projet US/BKF/94/104 est en mesure de vous assister dans la mise en oeuvre de chacune de 
ces recommandations. 

ACTION PHASE 1 PHASE2 PHASE3 
Installations de production 
- sensibilisation nettoyage + lubrification x x x 
Organisation et gestion maintenance 
- mise en place BTM (designation agent 

methodes) x 
- codification machines x 
- creation fiches techniques et historiques x 
- planning + programme lubrification x x 
- definition concept de maintenance x 
- planning+ programmes maintenance preventive x x 
- creation et mise en application 

formulaires/documents x x 
- analyse et evaluation renseignements obtenus x x 
- analyse incidents repetitifs x x 
- definition modes operatoires x 
- collaboration interventions gestion des stocks x x 
- conception rapports mensuels et annuels x 
- eventuellement, introduction d'un systeme 

d'imputations x x 
Atelier machines-outils 
- instaurer planification travaux x 
Documentation technique 
- centraliser et inventorier documentation x x 
- completer dans la mesure du possible et tenir a 

jour la doc. techn. x x 
Gestion des stocks et magasins 
- analyse des stocks x 
- definir parametres de gestion x x 
- etudier edition nomenclature x 
Ou tillage 
- etudier dotation x 
- regles de controle et de gestion x 



15/4/96 
r-
11. 

~=----'--~ r 
MN £N PLACE BTM 

(OfSIGNATION 
I'[ Si'ONSAnLE BTM) 

16/4/96 .--

15/4/96 .--

12. COD!rlC. MACH 
DECOUPAGE 

USINE 

81. OOC.TECHN. • 
CENTRALISER 

TOUTE LA DOC. 

19/4/96 

71. SYST. IWUTATIONS • 
OEFINIR 

IMPUTATIONS 

n CONCEPT MAINT. 
CLASSIFICATION 

MACHINES 

26/4/96 
r--

6/S/96 .--

72. SYST. IMPUTATIONS • 
VOIR UTIUSA TION 

SUR BSM 

62. COLLECTE DONNEES • I -j 
EBAUCHE FORINLAIRES -

63. COLUCTE DONNEES • 
FINAU SA TION 

DOH DE TRAVAL (8T) 

(CONTENU+ 
PRESENTATION) 

25/4/96 ,..--
61. COl.LECTE DONNEES • 
CHOIX FORMIJLAIRES ET 

DEFINITION CIRCUITS 31. FICHES HISTOR. • 
CREA TlON MOOELE 

FICHES 

26/ 4/96, 615196 

121. FICHES TECHN. • 1 F· ACHES TECHH .• 
DEFINITION M)DEl.E COt.t>l.ETER 

FICHES FICHES 

9/5/96 
r--

42. PLANN. Ii PROGR. LUBRIF. • 
COWLETER INFOS DOC. T. 

'-----~ ...... ----:21/5/96 

82. DOC. TECHN. • 
INVENT ORI ER 

ET APPREOER (LANGUE/CLARTE; M. 
PREY. & LUBRIF.; PDR) 

41. PLANN. & PROGR. LUllRIF. • 
ETUOf DOC. T. 

.--

$~I? Olympic 

Reorganisation Maintenance 
PHASE 1 

14rlt 10 : Codification machines 
14rle 20 : Flthn techniques 
14rle 30 ; Fiches hlstorlquea 
14rte 40 : Planning et programmes lubrltlc•tlon 
9'rlt 50 : Concept de maintenance 
14rlt 60 : Collette donntes 
sirle 70 : Systime Imputations 
s4rle 80 : Documentation technique 
s4rle 90: Planltlcatlon trawux ateier machlnu-outls 

(date rnlse en place t dtclder ult6rleurement) 

33. FICHES HISTOR. ET 
SUIVI COUTS • 

C0144ENCER A COMPLETER 

EVALUATION 
SYSTEME 

MIS EN PLACE 

65. COLLECTE OONNEES • 
MSE EN APPl.ICA TION 

BT POUR 
lUBRIFICA TION 

~ 
::;I 

~ -
~ 



Societe 

SOP AL 

SAVANA 

FLEX-FASO 

AIR 
BURKINA 
SAP 

SON ACOR 

l\tfEDIFA 

SONACIB 

SON AB HY 

SO FIB 
(Huilerie) 

SO FIB 
(Savonnerie) 

SBMC 

FASO FANI 

GMB 

MABUCIG 

SOS UCO 

SAEL 

SAPHYTO 

Annexe 13/l 

LISTE DES PARTICIPANTS AU SEMINAIRE 25 - 27/03/96 
SUR LES PIECES DE RECHANGE 

Norn & Prenom Fonction Adresse: B.P & 
Tel. 

MrKYK. ALY - Chef svce entretien B.P 307 Banfora 
Mr Ouattara Karamoko - Chef svce appro & stockage 88-04-40 

88-00-94/ 88-03-26 
Mr Nana Vincent - Directeur Technique 01 B.P 831 Bobo 
Mr Traore lnoussou - Chef svce maintenance 97-14-25 

Mme Zina Naourata - Chef svce gestion stock 01B.P136 Ouaga 
30-65-26/30-75-82 

Mr Ouedraogo Bertrand P - Responsable Magasin 01 B.P 1459 Ouaga 
Mr Yago Bertin - Ingenieur Mecanicien 30-67-03 
Mr Sanou Clement - Electricien B.P 382 Bobo 
Mr Tiemtarboum Thomas - Magasinier 97-03-86 /97-03-87 
Mr Hebie Ousmane - Chef d'usine 01 B.P 429 Bobo 

97-08-34 

Mr Pare Michel - Chef svce maintenance 03 B.P 7115 Ouaga 
30-09-49 

Mr Tiegna Denis - Chef svce Technique 01 B.P 206 Ouaga 
Mr Pafadnam Sai:dou - gestionnaire du stock PR 31-14-79 /30-61-83 
Mr Ba Boubacar - Responsable section 97-20-72 

Technique 
Mr Sere Marcel - Chef svce entretien 01B.P4394 Ouaga 
Mr Kabre Jules - Chef svce entretien 31-56-32 

97-01-97 (Bobo) 
Mr Siribie Siaka - Mecanicien 01B.P2057 Bobo 
Mr Diarra Siaka - Electricien 97-03-51 

97-03-57 

Mr Barro Karim - Magasinier B.P 573 Bobo 
Mr Barro Fousseni - Gestionnaire des stocks 97-04-43197-13-62 

Mr Ouedraogo Oumarou - Chef svce maintenance 03 B.P 7033 Ouaga 
30-01-90 /36-74-95 

Mr Ouoba Moussa - Directeur de la mainte. B.P 105 Koudougou 
Mr Gandema Alexis - Chef svce mecanique 44-01-33 /44-03-90 
Mr Moyenga Abdouraman - Chef svce entretien B.P 64 Banfora 

88-00-57 /70 

Mr Soro Issa - Responsable du magasin B.P 94 Bobo 
dePDR 97-0 1-22/24 

Mr Ouattara Aboubacar - Agent du magasin de PDR " 

Kadio Lamoussa Leopold - Chef electricien B.P 13 Banfora 
Ouedraogo Segenam - Chef mecanicien 88-00-18 

Bere Paul - Magasinier 01 B.P 595 Ouaga 
Compaore Arsene - Ingenieur Resp. gestion 30-24-75 
Tassambedo Evariste - Gestionnairc 

Y ere Oumarou - Responsable exploitation B.P 1390 Bobo 
97-20-18 



- Date: 

- Lieu: 

Programme du seminaire sur le theme: 

LES PIECES DE RECHANGE 

du 25 au 27 Mars 1996 

BOBO-DIOULASSO, salle de conferences du RAN 
HOTEL 

- Profil des participants: Chefs de Maintenance, Responsables Bureau Methodes, 
Responsables de la gestion des stocks et des rnagasins. 
Nornbre de participants lirnite a 2 personnes par 
entreprise. 

- Frais de participation: Participation gratuite; restauration et hebergement 
Iaisses a l'initiative et a la charge des participants 

- Inscriptions: Date limite: 11.03.96 

PROGRAMME 

A adresser a: PROJET US/BKF/94/104, 
MAINTENANCE INDUSTRIELLE 
10 B.P. 13.575 OUAGADOUGOU 01 

Tel. et fax : 31 14 97 

25.03.96 : 08.30 - 10.15 - Ouverture seminaire 
- Presentation projet et presentation des participants 
- Organisation pratique du seminaire 
- LES PIECES DE RECHANGE; INTRODUCTION 
- LES ELEMENTS CONSTITUTIFS D'UN 

EQUIPEMENT INDUSTRIEL 

I 0.45 - 12.30 - LE CHO IX DES PIECES A METIRE EN STOCK 
- LA DESIGNATION ET LA CODIFICATION DES 

PIECES (Introduction + La designation des pieces) 

15.00 - 17.30 - LA DESIGNATION ET LA CODIFICATION DES 
PIECES (Le systeme de codification) 

- EXERCICES 

Annexe 13/2 



26.03.96 : 08.30 - 10.15 - LA GESTION DES PIECES DE RECHANGE (Les 
parametres de gestion + La gestion des stocks et le 
reapprovisionnement) 

10.45 - 12.30 - EXERCICES 

15.00 - 17.30 - LA GESTION DES PIECES DE RECHANGE 
(L'analyse des stocks + Le suivi des consommations 
et la mise a jour du fichier) 

27.03.96 : 08.30 - 10.15 - LES TECHNIQUES DE MAGASINAGE 
- LA MISE EN PLACE D'UN SERVICE GSM DANS 

UNE USINE 

10.45 - 12.00 - Debat 
- Evaluation 

13.00 - Dejeuner offert par le projet 
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DATE I THEME 
Lundi a.m. I · Arrivee des stagiaires, demarches administratives, organisation pratique 

26-8-96 

Mardi 

27-8-96 

Mercredi 

28-8·96 

Jeudi 

29-8-96 

Vendredi 

30-8-96 

Horaire: 

Presentation du programme 

p.m. I • Visite a Gand 

a.m. • Introduction : Les problemes de maintenance que rencontre un exploitant d'usine 

.m. • La fonction maintenance : ob'ectifs, formes, activites 

a.m. • La fonction maintenance : niveaux de maintenance 

L'organisation de la maintenance : organigrammes 

p.m. I · Attribution des themes pour le memoire de fin de stage des participants 

a.m. I • Visite d'entreprise: S.N.C.B. 

a.m. I • L'organisation de la maintenance : 

• personnel de maintenance 

· planning et mise en place d'une organisation maintenance dans le cas d'une nouvelle usine 

• reorganisation de la maintenance dans une usine existante 

p.m. I · Formation a la redaction d'un rapport technique 

a.m.: 09.00 Hr a 10.15 Hr 

10.45 Hr a 12.00 Hr 

p.m.: 14.00 Hr a 15.30 Hr 

PDG : Patrick DE GROOTE 

CV : Christiaan VERMEULEN 

CG : Claude GEORGES 

EDW: Erik DE WAEL 

JM : Jean MERCIER 

JVDV: Johan VANDEVELDE 

I 

ANiMil:eiffi. ~· . 
,, .>·>>.·"··,··.•¥•' 

LIEU 
CV/PDP DGS 

JM I DGS 

JM DGS 

JM DGS 

CV DGS 

PDP GENTBRUGGE 

JM 

CV 

EP : Emile PELLAERS 

RM: Rudi MEYSMAN 

RV : Roland VERVRANGEN 

LJ : Louis JACOBS 

PDP: Philippe DEPOORTERE 

MG : Martin GUILLEMYN 

DGS 

DGS 

~ 
:;) 

~ -~ -



DATE 
Lundi 

2-9-96 

Mardi 

3-9-96 

Mercredi 

4-9-96 

Jeudi 

5-9-96 

Vend re di 

6-9-96 

THEME 
a.m. - L'organisation de la maintenance : circuit d'information, planification 

p.m. - L'organisation de la maintenance : gestion, tableau de bord, sous-traitance 

a.m. - Le plan directeur de maintenance 

p.m. - Le concept maintenance 

- Visite d'entreprise: ETERNIT 

a.m. - Coots et budgets de maintenance : introduction, rappel des principes de comptabilite, 

integration de la maintenance dans la comptabilite 

p.m. - Couts et budgets de maintenance : gestion maintenance, procedures de gestion, les ratios, 

directives pour le rapportage en maintenance 

a.m. - Visite d'entreprise: CATERPILLAR 

PDG : Patrick DE GROOTE 

CV : Christiaan VERMEULEN 

EDW: Erik DE WAEL 

CG : Claude GEORGES 

JM : Jean MERCIER 

JVDV : Johan VANDEVELDE 

. ;:· ~tt1t!tl\~gqfi··~; :~:;~r.··4!~v: 
JR DGS 

JR DGS 

JVDV DGS 

JVDV DGS 

PDP KAPELLEN OP 

JM 

JM 

PDP 

EP : Emile PELLAERS 

RM : Rudi MEYSMAN 

RV : Roland VERVRANGEN 

LJ : Louis JACOBS 

PDP: Philippe DEPOORTERE 

MG : Martin GUIUEMYN 

DEN BOS 

DGS 

DGS 

GOSS ELI ES 

~ 
~ 
0 
..... 
:£: 
N 



DATE 
Lundi 

9-9-96 

Mardi 

10-9-96 

Mercredi 

11-9-96 

Jeudi 

12-9-96 

Vendredi 

13-9-96 

THEME 
a.m. - Les pieces de rechange: elements constitutifs, choix des pieces, designation & 

codification des pieces 

p.m. - Les pieces de rechange : gestion, techniques de magasinage 

- Visite d'entreprise: TUPPERWARE 

a.m. - CND : Vibrations, analyse vibratoire 

p.m. - CND : Alignement 

a.m. - Thermographie 

p.m. - Thermographie 

a.m. 

p.m. - Visite d'entreprise : PORT D'ANVERS 

PDG : Patrick DE GROOTE 

CV : Christiaan VERMEULEN 

EDW: Erik DE WAEL 

CG : Claude GEORGES 

JM : Jean MERCIER 

MG: Martin GUILLEMYN 

;; " AA)M~~g\1.8 I >'';'lllEU 
'..•• .... 

JVDV 

JVDV 

PDP 

EP 

EP 

MG 

MG 

PDP 

EP : Emile PELLAERS 

RV : Roland VERVRANGEN 

LJ : Louis JACOBS 

JVDV: Johan VANDEVELDE 

RM : Rudi MEYSMAN 

PDP: Philippe DEPOORTERE 

DGS 

DGS 

AALST 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 

ANVERS 

~ 
~ 
~ 
....... 
~ 
VJ 



DATE 
Lundi 

16-9-96 

Mardi 

17-9-96 

Mercredi 

18-9-96 

Jeudi 

19-9-96 

Vendredi 

20-9-96 

THEME 
a.m. - La documentation technique : objectifs, contenu, examples, codification 

p.m. - La lubrification des roulements 

a.m. 

p.m. - GMAO 

a.m. - La formation du personnel de maintenance : situation actuelle, definition des besoins, 

p.m. formation des formateurs 

a.m. - L'importance economique de la maintenance 

p.m. - Dispositions a prendre lors de l'achat : conception de l'usine, cahier des charges, etude 

et selection des offres, choix de la technologie, strategie, preparation 

a.m. - Les ateliers de maintenance : definition, conception, organisation, fabrication locale 

des pieces de rechange 

lmprimes et circuits d'information : diverses fonctions, imprimes et tableaux, 

circuits d'information 

p.m. - Reparation et reconditionnement : adhesifs, produits d'etancheite, pates metalliques, 

filets rapportes, soudage et projection d'alliages 

PDG : Patrick DE GROOTE 

CV : Christiaan VERMEULEN 

EDW: Erik DE WAEL 

CG : Claude GEORGES 

JM : Jean MERCIER 

MG : Martin GUILLEMYN 

·'i' 
.. :: 

•. 1·. '-.->.";';"'~ :->:;~ ~·.·".;? .. "4:"%°!~:~:;.!f'Y'·~' ·>' .. >. 
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RM 

JR 

LJ 

EDW 

EDW 

JVDV 

JVDV 

EP : Emile PELLAERS 

RV : Roland VERVRANGEN 

LJ : Louis JACOBS 

PDP: Philippe DEPOORTERE 

JVDV: Johan VANDEVELDE 

RM : Rudi MEYSMAN 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 

DGS 
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DATE 
Lundi 

23-9-96 

Mardi 

24-9-96 

Mercredi 

25-9-96 

Jeudi 

26-9-96 

Vendredi 

27-9-96 

THEME 
a.m. - Diagnostic de maintenance : preparation d'une enquete, l'enquete dans l'usine, 

analyse de l'enquete, evaluation 

p.m. Plan d'actions I recommandations 

a.m. - Visite d'entreprise: VOLVO Europe Trucks 

a.m. - CND : Vibration, analyse vibratoire (pratique) 

p.m. - CND : Alignement (pratique) 

a.m. - ECC INTERNATIONAL 

p.m. 

a.m. - Evaluation de seminaire, presentation du rapport final 

p.m. - Cloture du stage 

PDG : Patrick DE GROOTE 

CV : Christiaan VERMEULEN 

EDW: Erik DE WAEL 

CG : Claude GEORGES 

JM : Jean MERCIER 

JVDV: Johan VANDEVELDE 

·· .. u··· ... ·"" ·i;. 

ANIMATEUR · ," ·'· ,. 

CG 

CV/PDP 

EP 

PDP 

PDG 

CV/PDP 

EP : Emile PELLAERS 

RV : Roland VERVRANGEN 

LJ : Louis JACOBS 

". 

PDP : Philippe DEPOORTERE 

RM : Rudi MEYSMAN 

MG : Martin GUILLEMYN 

.. 

L1EU 
DGS 

GANO 

LIEGE 

6'" 
:::;, 
(1) 
:>< 
(1) -i:: 
VI 



Annexe 15 

RELEVE DES ACHA TS LOCAUX DE CONSOMPTIBLES AU 31.07.96 

Taux 
N° justificatif Date Ob jet Valeur de change Valeur 

F.CFA PNUD $ 

- 1995 Achats annee 1995; voir troisieme 
rapport intermediaire au 31.12.1995 273.626 divers 556,00 

1 04.01.96 Achat fournitures bureau diverses 54.625 490 111,48 
2 04.01.96 Achat taille crayon 12.000 490 24,49 
3 04.01.96 Achat multi-prise 5.000 490 10,20 
4 08.01.96 Achat 2 multi-prises 8.100 490 16,53 
5 16.01.96 Confection cartes de visite GUIEBRE 15.000 490 30,61 
6 02.02.96 Achat foumitures bureau 19.075 511 37,33 
7 15.02.96 Achat etiquettes autocollantes 6.050 511 11,84 
8 15.02.96 Achat foumitures bureau 18.200 511 35,62 
9 01.03.96 Achat 1 boite d'agrafes 1.000 500 2,00 
10 07.03.96 Achat 4 rames papier 17.000 500 34,00 
11 12.03.96 Confection cartes de visite SEDGHO 15.000 500 30,00 
12 13.03.96 Achat 2 pqts papier cartonne 7.000 500 14,00 
13 14.03.96 Achat 2 pqts papier quadrille 4.000 500 8,00 
14 18.03.96 Achat foumitures bureau 75.450 500 150,90 
15 01.04.96 Achat produits d'entretien 4.015 500 8,03 
16 09.04.96 Photos seminaire 9.700 500 19,40 
17 24.04.96 Achat pied a coulisse 128.230 500 256,46 
18 28.04.96 Achat foumitures bureau 8.400 500 16,80 
19 30.04.96 Achat fiche telephone 2.000 500 4,00 
20 02.05.96 Achat 2 rouleaux papier fax 7.000 507 13,81 
21 13.05.96 Achat foumit. de bureau diverses 53.750 507 106,02 
22 30.05.96 Achat gasoil 24.000 507 47,34 
23 31.05.96 Achat gasoil 10.000 507 19,72 
24 06.06.96 Achat foumitures bureau 50.300 507 99,21 
25 07.06.96 Achat gasoil 15.000 507 29,59 
26 21.06.96 Achat gasoil 5.000 507 9,86 
27 24.06.96 Achat gasoil 5.000 507 9,86 

TOTAL: 853.521 1.713 



Annexe 16 

RELEVE DES FOURNITURES DE CONSOMPTIBLES PAR 
DGS I BELGIQUE AU 31/05/96 

Description Qte Prix unit. US$ Total US$ 

Toner pour photocopieuse I Boite de 2 2 206 412 
Toner pour imprimante 6 136 819 
Cartridges pour Stylewriter 1200 2 26 53 
Disquettes 3,5"/ Boite de 10 2 15 30 
Calculettes 3 49 147 
Signataires 2 22 44 
Marqueurs fluo, bte de 10, 3 couleurs 3 13 39 
Marqueurs fluo pour transparents 2 13 26 
Transparents I Boite de 100 2 48 96 
Papier Xerox bleu 160 gr. I Bte de 500 1 21 21 
Papier Xerox bleu 120 gr. I Bte de 500 I 16 16 

TRANSPORT 151 
Documentation technique 1 905 905 

TRANSPORT 316 
Drum Unit Canon 1 528 528 
Logiciel Demo Winmaint 1 98 98 

TRANSPORT 189 
TOTAL 3.889 


